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"Ufologia" est une revue entièrement indépendante spécialisée sur les OBJETS 
VOLANTS NON IDENTIFIES et leurs QUESTIONS CONNEXES qui n'existe que par ses 
propres moyens; elle ne bénéficie d'aucun autre soutien financier que celui 
de ses abonnés, de son équipe de rédaction et de ses fidèles collaborateurs. 
En vous abonnant, vous apporterez votre contribution p_ersonnelle à notre ac­
tion qui a pour but essentiel l'information objective du public. Il est bien 
évident que tous ceux qui écrivent dans 11Ufologia11 sont des bénévoles. 
AIDEZ-NOUS A DIFFUSER NOS INFORMATIONS & TRAVAUX! •• • 

UNE INFORMATION TOUS AZIMUTS: 
Grâce à un vaste réseau international de correspondants-enquêteurs constituant 
les fondations du C.F.R.U, 11Ufologia11 publiera: 

-.Des enquêtes détaillées lorsque cela s'impose (atterrissagesd'objets, 
vol à basse altitude , traces etc • • • ) 

-.Des textes concernant le développement d'hypothèses de travail en 
rapport avec l'.état actuel des connaissances sur le phénomène • 

.,.Des ra;ports d'observations relatifs aux cas anciens et récents 
permettant la mise en chantier d'un catalogue général. 

-.Des articles relatifs aux phénomènes paranormaux, le phénomène PSI 
paraissant lié aux manifestations dites ufologiques. 

-.Des condensés informatifs dans le cadre de l'astronautique, de l'as�ro­
nomie, de l'archéologie, de l'exobiologie, des civilisations disparues, 
et de l'insolite en général • 

.. Des indications bibliographiques signalant les ou·rrages de base à lire 
pour une meilleure connaissance de ce vaste problème aux ramifications 
multiples. 

CONDITIONS D'ABONNEMENT: 
Abonnement ordinaire, un an 
Abonnement de soutien, un an 
USA & Canada, par·avion 

. . . . . . 

France 

30 F 
50 F 

Etranger 

40 F 
60 F 
50 F 

Libellez les chèques·ou mandats à l'adresse du s1ege mentionnée ci-dessus 
Prière de joindre ùn timbre � .toute lettre n�cessitant une réponse. Merci! 

NOTE IMPORTANTE AUX COLLABORATEURS: 
Les colonnes de la revue sont ouvertes aux lecteurs. Les copies destinées à 
être insérées dans 11Ufologia" seront examinées par l'équipe rédactionnelle 
et devront être présentées, dans la mesure du possible, sous forme dactylo­
grapniée sur des·feuilles 210/297. Nous prions nos collaborateurs de bien vou­
loir illustrer leurs textes à l'a�de de croquis ou photographies; les dessins 
doivent être réalisés sur CANSON ou BRISTOL blanc. Tout texte à tendance poli­
tique, religieuse ou publicitaire sera refusé. Les documents insérés le sont 
sous la responsabilité de leurs auteurs. 

NOTES: 
.La reproduction d'extraits ou d'articl�s est autorisée avec le titre et l'a­

dresse de la revue • 

• Devenez correspondant local d'UFOLOGIA en nous faisant connaître votre nom et 
votre adresse ainsi que l'étendue de la zone que vous comptez surveiller • 

• Nous prions nos lecteurs de bien vouloir nous faire connaitre toutes les obser­
vatior;�.s �usceptibles de parvenir t.. leur con.1aissa.1ce. L'anonymat est respecté 
sur s1mp e demande. Tout envoi d'art�e devra uorter sa source datée • 

• Le bulletin est disponible gratuitement en échange d'autres publications du 
même genre. Publicité pRr réci�rocité. 
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11Notre r8le de précurseur est de défri-11 
"cher le terrain. Après viendront des 11 

"scientifiques dont la première préoc- 11 

11 cupation sera de nous oublier et de 11 

"nier jusqu'à notre existence... Il 

Harc THIROUD'l ( +) 

Chère Lectrice, cher Lecteur, chers Abonùés, 

Hême une parution régulière ne règle pas tous les problèmes! En effet, 
plus que jamais, la masse d'informations et d'articles à publier " en 
priorité" dépasse de loin ce que peuvent contenir les pages d1UFOLO -
GIA. C1cst pourquoi j'ai jugé utile, cette fois-ci1 et à titre excep­
tionnel, de faire paraître DEUX NUHEROS pratiquement en même temps 
(13 et 14). En raison de cette simultanéité, les comnuniqués informa­
tifs des pages 19 & 20 ne paraîtront que dans le N°13 afin de gagner 
de la place supplémentaire pour le N°14. Cette opération "DOUBLE PU­
BLICATION" pour un trimestre entraîne - chacun s1en doute - une hé -
morragie financière dont il convient de ne point sous-estimer l'am­
pleur! J'ose espérer que ce risque sera récompensé par votre fidéli­
té et que les lecteurs dont l'abonnement s1achève avec ce numéro 13 
auront le réflexe de ne pas interrompre la réception du bulletin • • •  

Il va de soi, en effet, que seuls des réabonnements massifs et spon­
tanés permettront, comne toujours, de perfectionner 11UFOLOGIA" et d1 
assurer, avant tout, sa régularité de parution qui aura été infailli­
ble depuis sa création. Mais les miracles n'existent pas: le meilleur 
travail reste dans les ténèbres des tiroirs si les fonds nécessaires 
à la publicayion manquent. Ces deux numéros apporteront des éléments 
nouveaux pour votre documentation. Outre les rubriques habituelles, 
ce numéro rJet l'accent sur d'intéressantes enquêtes de Hichel TURCO, 
sur des textes relatifs à l'ONU de J. SIDER, sur une réflexion de 
JP. CANCEL et sur la Chronique de l'Etrange de Roland LIE!THAnDT . Par 
ailleurs, la critique ne perd pas ses droits comme l'indique la page 
25. Dref, de quoi lire et méditer jusqutà l'arrivée du numéro 14! • • •  

5 Francis Schaefer - 1978 
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FAUT-IL REIIISER NOS NETRES, BALANCES ET AUTRES l1AGNET01ŒTRES ? • • •  

=================================================================== 

Plua claireoent, les sc:�nces sont-elles le plus sür moyen d'ap­
préhender le phénomène des objets volants non identifies (O��I) ? 

Cette question, après 30 ano d'enquêtes et de recherches prend 
toute oa signification. Jacques VALLEE et d'autres nous ont déjà fait 
toucher du doigt l'ambiguïté des différentes démarches des ufologues. 

En fin de compte, de quoi sommco-nous sûrs? De deux choses: l' 
EXISTENCE du phénor.tène OVHI et SON INTELLIGENCE. ;Jeul ce deuxième . 
point doit retenir notre attentiort�sèrvirde base à notre réflexion. 

Pour plus de cortpréhensimn, prenons U'l exemple. La "pensée", no­
tion abstraite en soi; aucune tccru1iquc n'a pu mesurer en valeur ma­
thématique loG 11pensées11 d8 nos philosophes et pourtant, lorsque dix 
ou vingt mille personnes scandent le même slogan, c'est bien souvent 
au nom d'une 11pensée11et c'est lù oon prolongement matériel; et·ce n' 
est pas en co.1ptant le nor.Jbre de manifestants ou le bruit et les dé­
gâts provoqués par leur pas::;agc --.ue l'on !?CUrra découvrir la "pensée" 
qui cs·(; pourtant, dan.s cc cao, la force agissante. 

C'est un peu une schématisation et une humanisation du phénomène 
OVNI. Nous n 1 en connaissons que la matérialisation et c:1core! 1-:ais 
les 11POURQUOI11 et les 11C011liEHT11 nous sont toujours étrangers • • •  

Le danger est de tout vouloir expliquer p,,r u:1.e science qui est 
bien souvent étrangère aux problèmes qui nous préoccupent. Ne limitons 
pas nos r0flcxions aux hypothèses extra-terrestres, mais essayons, non 
pas d'en créer d'autres, mais de pénétrer au coeur du phénonène et non 
plus d'en faire le tour. 

Le phénor.1ènc 0\Tl"TI s 1 e:st toujours adapté, dans ses manifeotations, 
au degré d'évolution de l 1hornne avec - toujours - un décalage en son 
�vantage. Ce qui noua donne â penser, en toute logique, que le lien 
"hommo-0Vl1I11 est réel, mais là, on se heurte toujours ,l_ cc mur inté­
rieur li:itant notre esprit. 

Ilotre rec�erc�c prend de nouvelles dincnsions; n.n seulement nous 
devons en Gtre consciento, mair nous devons aussi nous pénétrer de son 
importance en rc·stant éveillés ct h1ciclcs pour ne pas donner dans un 
fanatiomc facile ":u prolongement néfaste pour nocre enquête. 

Soyons vigil�nts ct ouverts â tout indice qui nous guidera sur 
le chemin de la v.;rité. C'est notre voeu le plus cher. NE S'APPUYlm 
QUE SUR LA SCII:TCE .serait volontiers sc limiter. 

ET IL FAUT AT .. LER AU-DELA DES FAITS. · 

Jean-Pierre CANCEL 

goooooooooooooooooooooocooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo8 
0 8 8 EDITIONS DE V:SCCHI : 2 NOUVEJI.UX LIVRZS ! 8 0 • -# --------------· · · ------- .. - · ·-

0 0 0 8 ''LE DO.S3IE::1 �EGTI"GT DE0 OVNI11 par A • .Schneider & H.tialthaner 8 8 Un livre do 300 pages publié en janvier 1970 avec de nom - g 8 breuscs photog:-:-o.2_Jh:i.cc et un bon survol résumé du dossier UFO. o 0 0 
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8 Un livre de 250 paePs publié en mars 1978 dont le titre sou-g ligne l' 'lmpleu::- du problè!"c traité ù 11 échelon ::llanétaire. g 
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ufologie 

Actualités 

EN ALSACE ... 
C'eat peut-itre un aérieux témoignage sur les OVNI, cea 

objets volants non identifiés et ai myatérieux. Onze personne 
ont obMrvé dena le ciel de Bantzenheim. entre 0 h 40 at 0 h 65, 
dana le nuit de vendredi • aemedl un engin lumineux 4§voluant à 
environ 400 m d'eux. et entre 150 et 200 m d'altitude. Ces 
onze peraonnea, de quatre famille• différentes. ne sont 
ap.,.remment pas dea effabuleteura. Tout a commencé quand 
laebelle. la fianc'• de Christian Lemoine est aortie de leur 
caravane pour prendre la clé qu'ils avaient laluée sur la porte. 

t:AI..SACE 20.11. 1977 
Christian, 21 ans, qui est ser- l'mténeur un jeu de glaces. Alors 

rurier, raconte: «J'ai entendu je me suas dit que c'est une 
Isabelle hurler, m'appeler. Je souc.oupe. A un moment, l'engin 
suis sorti en pyjama. Isabelle a semblé descendre. puas il est 
tremblait. J'ai vu alors une remonté et a pns la forme d'un 
grosse boule de lumière, à 400 m cigare, avec des lignes très 
devant nous en direction de nettes. Deux ou trois manutes 
Mulhouse (direction sud-ouest), plus tard, nous vîmes le mysté-
au-dessus de la forêt, assez près rieux engan prendre la forme 
des pylônes électriques. L'engin d'une demi-sphère, la base tour-
étaat imrr.ense. comme une mai- née vers le cael. toujours aux 
son, plein de lumières rouges et contours parfaitement délimités, 
oranges. comme s'al v avait à et d'un rouge plus vif». 

LE PARISIEN 20.10.77 

UN METEORE GEANT 
DANS LE CIEL AMERICAIN 

Isabelle et Christian ont alors 
prévenu les autres membres de 
la famille Lemoine, les frères et 
sœurs de Christian <JUi étaient 
avec leurs amis à l'interieur de la 
maison. «Même le chat nous 
ava•t suivi, il avait peur» ajoute 
Chnstian. Ils furent ainsi onze 
personnes à vo1r cette soucoupe 
qui ressemblait à une tasse et 
qui évoluait progressivement 
dans le ciel. «Dea fa1sceaux par­
taient verticalement de la demi­
boule. éclairant le ciel. c· était 
comme s'il y avaat eu des projec­
teurs très PUlSSBnts :lans l'engin, 
confirment les autres témoins. 

Michel Lemoine. 23 ans, et 
son ami Serge Benoit s' engouf­
frèrent dans la voilure. et tous 
feux étetnts, se dingèrent vers 
l'engan. cOn aurait dit qu'il nous 
fuya;t» dtt Mtchel. Puis l'OVNI 

changea une fois encore de 
forme. prenant celle d'un trian­
gle qui allait se rétrécissant, 
pointe tournée vers le ciel. c· est 
dans det ultime métamorphose 
que r engin disparut progressi­
vement, à une vitesse régulière 
dans le ciel. Sans laisser de 
traînée, et sans le moindre bruit. 

«Durant tout le temps que r on 
voyait cette soucoupe, tout le 
ciel était éclairé. Quand elle avait 
disparu, il faisa it nuit noire. En 
tout cas, ça ne pouvait pas être 
un avion, on l'aurait entendu» 
conclut Christian. Qui ajoute: 
cO'ailleurs un bon moment plus 
tard, noua avons entendu passer 
un avion» "qui vérification faate 
était l'avion postal Mulhouse­
Strasbourgl. 

Il reste donc que cette appari­
tion ne peut pas être mise en 
doute. A la base de Colmar­
Meyenheim, on indique que nen 
n'a été détecté, mais aussi 
qu'aucun avion malitaire n'évo­
luait dans le secteur à cette 
heure. Et plusieurs personnes de 
la région- parmt elles Christ1an 
et Michel Lemoin e, mais égale­
ment d'autres - ont déjà as-­
sisté à de tels phénomènes. 
«Mais jamais de façon aussi 
nette» dit Machel. Quant • leurs 
parents, Ils regrattent de � pas 
avotr été réveallés. Et CHristian 
Lemoine s'en mord encore les 
doigts: il n'avait cette nuit là, 
pas de pellicule dans son appa­
reil photo. 

Jean-Marie STOERIŒl 
DALLAS.- Une gigantesque boule de feu. que l'on pen\e être 

un m�u!ore, a été �ue dans le ciel du TeJtas, de ta Loubiane, de l'Ar­
kansas et du Missouri. Mais les autorit6 de ces Etah on t apporu� 
des témoignages contradictoires sur le phénomène : dêsintëgration 
dans l'airoù arrivée au sol et explosion, on n ·e�l pa� encore fillé. 

L'objet géant. qu'un témoin oculaire Texan arfirme être" au�\1 
volumineux qu'une maison"· a rait sensarion, lor�qu'il a é1c \Ua 
20 h, heure locale. 

Des « humains extra-terrestres ,. 

Un porte-parole de l'Armée de l'Air américaine, a Omaha. dan' 
le Nébraska, a déclaré que les radan du commandemen1 \trau:giquc 
de l'air avaient détecté l'objet, mais il a rdusé de spéculer 'ur �a na­
ture. 

" Il s'agit incontestablement d'un météore "• a dêdaré un porte­
parole de l'observaroire de Fort-Davis, dans le Tex.as." Lonqu'un 
météore aueint cene taille et celle brillance il est certain de parvenir 
au sol intacl. ,. Pour sa pan, .le colonel Gary Ooldin, le pone­
parole de la base aérienne de Sheppard. à Wichita Falls, au Texa� . a 
déci ar� que l'objet s'élait consumé dans l'espace. 
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a bord des ovnis, croit un savant de la N.A.S.A. 
RÊP. LOR. 11.0).78 

Les objets volants non identifies ajoute qu'il pourrait tout aussi bien 
(OVNI} pourraient être conduits par y avoir des ètres humains dsns l'es­
des êtres humains dont les ancêtres pace. ayant atteint un stade de dé­
ont quittè la Terre Il y a longtemps, veloppement Rupêrieur. revenant 
a déclaré un scientifique de la ,voir la Terre de temps en temp11. 
NASA. 

« Nous savons qu'Il existe des 
hommes vivant encore â l'ige de 
pierre aux Philippines "· a remar­
que M. Charles Kubokawa. Il a 

Parlant des OVNI, M. Kubokawa 
soutient qu'il serait absurde de ne 
pas tenir compte des nombreuses 
photos existantes. 

1 



  

Les • ovn1s 
réapparaissent 

Une automoblllatt, Mme Maaaon, qui elrculant t cyclo-
Chtvrlet, qui drculalt pr6s da moteur antre Vergevtlle at 
Trollfontalnea, e eperçu dana G&Mbllng, 1 Nmarq&M tf'CM 
le del un oblat ..,_. luml- objets émtttlnt des lueurs 
naux vert et rouge cp a prts blalnchta trta vtvea. A un 
Il direction de Il fortt t une moment un dea oblelt • eulvt 
allure 1110d6Ne ce qui c:orrea- M. Manon aur 2 km l'�lal-
pond • une villon du mtme rant d'un �u luml-= per un 6coler de S.n- neux. Le ..... 

d6roul6 sane bruit durant 5 
Un luiN ::ott. lU mlnutH. 

dotalar ovni celui Alain RÉ'P.l.ORRAIN 11.01.78 

O�P. OU MIDI 09. 12.77 

Soucoupes • gogo 
L'apptrttloft IUCCtlllwt dt pM 

de cinquante •eoucoupea volan-
tea• eu c:ou,. des � M-
malntt dana 1t triangle form6 1* 
1t1 vlft81 dt Snnaea, Mld-Waln 
et 8road Hlwn commtta • 
Inquiéter let Gallofl. 

LI dernier obtef volant non 
lllentiM a "* aperçu dans cette 
r6glon per deul t6molnt � 
rn comme lérttux, deux dlr� 
'""' dt loc:Jét6, qui ont ,. .. ,, 
leur evtnture : • Une énonM ma-

dllnt tn tonne dt cigare, d'au 
molnt 111 mttrn dt long, est 
pllltH • cent mües dt notre 
wolturt. Elle vollll el bit qu'elit 
auran htult6 ua lutobul • � 
rille. Elit ne faluH J: dt bnllet 
ltmblaH prAie • 1' IMf. Ele a 
dilpaN daM Uft chlflll) •. 

L'auodatlon llrltamlque dt ,._ 
cherche aur lea obfelt volants non 
ldenlllléa prend cea r� .... 
lU lérteuJ et chercfll � 
ce mptilre. RE"P. LOR 14.02.78 

L'énigme de T ungus (Sibérie) : 
Un savant russe pense qu'un vaisseau 

spatial, venu d'un autre monde 
se serait écrasé sur terre, il y a 70 ans 

:'doscou. - Les savants soviétl· ou d'ltn c trou noir • qui aurait -explosé en enlra nt en contact avec 
ques et oceidentaux n'ont t<>ujours traversé la Terre, maiR pers<>n:Je l'ratmo.ph�re !41rreJalre. pas flnl de .s'mterroger sur les n';� encare .1.pporté d'explication I.e& astrophysiciens de I'Univer· 
eat:sea de la mystérieuse explo- roncluante à ce phéllom�ne de allé de Tomsk, quJ ont procéd.! lion qui, n y a bientôt soixante- l'i.:nigme de L1 Taïea de Tungu,. récemment à des vérl!lcations corn· dtx ana, r:rngea, avec la pul5· plexea, da!li la réeion de Tuneus, &aftC4I de plu&!eun! bombes atomi· UNE LUEUR AVEUGLANTE e�Ument q ue la otrajectoire proba-
ques, toute une ré11i011 de 1e forêt Selon des témoins de l'événe- ble du corps �allal est con-tor:me .tbérlenne. ment, l'ex,plosion a.ural1 été pré- à, la tbéor� � la com�te. Amsl 

Parmi Jes nomb�wes hypothè- cédée d'une lueur aveul{lante iùu· s expliquerait 1 absei\'Ce de cratère 
11ea !ormul�s depuilll longtecn.p&, Ja minant toute la réelon rnaréca· et l'klaJr qui a oprécédé l'e:-tplo­�us réoente est que ce fant.asti· eeuse autour du f'leuve Tun.�n�ska. s.io!:_,_ u- , t que. 1outAe dévastateur, dms, la Elle aurait été vue jusqu'à 800 Id- ....... ... non pas encore pu mahnM du 30 juin �908, était d orl· lomètres de �tance et mëme, e:x.pliquer pourquoi cette déf�gra· 
JiDe nucléaire- _qu ll aurait même d'aprè s certains rl!IPPorts, jusqu'en lion n'a eu lieu qu'à 6 ldlomètres pu �tre prov�ue par un vaisH&u Europe occidentale. du sol et pas austtôt qu'elle ait tpatial venu ICI un autre monde et L'explosion ella..même avait dé- pénétré dans l'atmMphère terres­
qui ae serait écrasé sur la Terre. radnl. les arb�s les faisant voler Lre. Le haut niveau de radlot�cll· 

Le �� �.uct�lre de l'expl<Jo comme des allÛmeltes, sur une v!W d6rneure également un my.s­aon de la T�t(la do. Tungus: du étendue de plus de 3 000 kilornE.· tère. IMID de la regi� ou elle s était Lre.s earréi. Les animaux avalent produite, Mt émJSe �r le g�l� é�� tués sans qu'll Y eQt de preuve « TROU NOIR • I1M �ue A.l:xts Zolotov. Voilà de vlcti.!Ms humaines dans cette C'eet là qu'Intervient Ja théorie dtJHept &M qu 11 nuemble dee réelon • tri& f� denJité 'l!éD» du c trou nolr • qui expliquerait éebantlllons de terre et de bols er"a-pbique. le.s brdlures par Ndiation et qui pr61eva dans la �eJon et constlllte Des paysans, qui 1e rendaient est émise par des st:JentJCiques de leur haut niveau - anormal - de à leur traVIIlil 1 plus de 600 ldlo- 11.lnlverslté du T�xa.s. ��n · 1 tervl-ew à la "teue mèt�.a du lieu Ide l'explosion. fu· Le c trou noir • - mlnuJoole ..-na u e lD .oL.O ,. rent projel:>és au sol. étolole rétrécie en un corps d'une aoviét.iqa., M. Zolotov d"':"are que Les aavants soviétiques ont cal· denslU! eldrême - aura.it fnppé liOn hypot.hè5e n�aire «.ait �P· culé qUe le corps �atl«l qui a la Sibérie, waver� la Terre et I•IM'Ilt 4t.ayW par . des fiuct.�tions dQ pénétrer d'.t en ouest dans poursuM sa oourse A travers le du � magn/Jbque terrestr:e e.t l'espace terrestre �t.all arrivé à la cosmos par le çect� �es ondes Sllillll· 1 d 4 800 ldJom� 1 · T da:flll 1a ref[on d l'explOiion. v te J a e e Ce qui �nd le mystère de un· qllU .. -.<.... e t U ée' é l'heure. IIUI beaUCOIQ) pl ua important qu'un 
& ,Jusqu p • ......,nt, •· • pr 15 ' L'explosion, précl!ent ·fis, s'ut simple �ébat t!Wodque entre sa· �n� �t�n hs�th�� ��� produite à 6 ldlomèlres de � aur- vaots, c'est ta perspective qu'une bee ode la Te!"re. EHe avait une exptosioo du mime genre p�e ��tt.�· ;. a&Yant aoviét.lque n'est pulsaaace dè plu"Sieura bombes at� " !Produira de nos jours. 

d' Uquer miqués du type � ceUe <i� D'une part les risques de victi· �te:! :;::rieux e�eomeD�� 9hlma dU d'un• bcmlbe à hyclr� mes nul'llliné. seratent beaoooup 
1908 pourrait noir été prlCIVoqué gène. PlWI lt'Mllk. d'aut� opart, al une 
par UDe eJIIP).osioll -nuciüire av•nt IMM!NSt! BOULE DE GAZ gr��- • métré�le fr

��Uq�,e r! 
que l!!.omme lul-m�e n'ait de- am.,.�.ne ""' •Yl""", exp. 
couvert la � de l'atlolœ. La première théorie était que alan pourratt 6 t r e lnterprétk 

A la qu.tion de savoir si un l'eJGplosion avait été provoquée par co� UDa att..qu
b 

e n�e. le 
1ftC1D. IIIP&tW propulsé 1 !'énerite 1e clloc contre lia Terre d'un· mé- C'est pourquoi eall<lO\Çt ...., te n­
IWc:Wainl n pourrait �cnr �é a téort'te e�ant qui " Mnlt � Uficlues. s Union SO'riéllque, 
cau11 tl. Zolot.ov a �ndu que, rl&é sous l 'eMet 'de l'Lmpul Elle toubaJtent dllcouvriT l'explication 
hd ... et ... �teu:rs étu· fut éc:vtée tiJ>rM qu'aUtCUn frae· du ID,Yirt�re de la Talll de TIHI· 
tMDt 0111te pœ-HIM6 • ment de météorite Di cratère n'eu· gus, af.in qu'ill IPulsseot mettft 

n a � : c C'Ht de œ rent été découverta.. au potnt un � d'aJ,er.tè. 
IJIOIIIIt dt 'Ne qu. DOUa explorons L'.h)'IJ)Ot:hèse reçue ta pluJ l.llfVOo c C'est un problème urJent. .Je 
1a. � d'uM ori.I!De .� ra�mmt par lei nper:te IOVil6ti- h'œe fU pen.MT 1 ee qui ae 
iïi..r. �-- � dit 'l'lm· "'*• 7 compris par l'acad6mie paaaentt da.Da l"évtDtuaUW d'une 

l'IL • del ldeDOe8o est eeie de la t6t<t •utr• � oomme celle de 
LM .-es thas. retifl11Tlent d'Ufte oomète - ldrte d'lmmeiiN Tuacua •, déa1are un aead6mfct.m 

I"'IJ!po4itllee d'une tlte de eom�e bou1e de gaz &el�s - qui aurait soviéUque. 
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"Air et Cosmos" 28.01.1978 

France: le Conseil scientifique du GEPAN 
recommande de continuer l'étude des 
objets volants non identifiés (OVNI) 

Le Conseil scientifique du Groupe­
ment d'Etudes dea Phénomênes Aêro· 
spatleux Non·ldentlllêa (GEPAN). qui 
t'eat réuni pour la p remière fois 6 la 
ml-décembre 1977, vient de fa�re eon· 
naltre officiellement ses avis et recom· 
mandations concernant l'étude du 
• phénomène OVNI " (Objets Volants 
Non-ldenliliès). En conclus1on de ses 
premiers travau)(, le Conseil scienti· 
tique du GEPAN estime • Impossible 
aujourd'hui d'exclure ou de reconnat­
tre le caractère anormal des faits rap­
portés • concernant les observations 
d'OVNI, ma1s néanmo1ns il • recom­
mande la poursuite des activités du 
GEPAN dans le cadre du CNES • et 
suggère • la constitution éventuelle 
d'une équ1pe d'intervention multidisci­
plinaire • pour se laire une meilleure 
1dée du phénomène. 

Le texte mtègral de la communa­
cation off1c1elle du Conseal scientifi· 
que du GEPAN diffusée par le CNES 
est le suivant : 

• L'opinion publique s'interesse de 
p:tjS e:1 plu:; 6 son c:-:,::ror.�er:'lc�:. c..;:; 
SI est-elle en droit d'attendre que les 
chercheurs scientifiques entreprennent 
des études sur les sujets qui retien­
nent son attention. 

• Ceci est en effet plus sain qu'un 
rejet a prion hors de la Communauté 
scientifique qui favoriserait l'exploi­
tation abusive par les mass média. 
Ceci ne préjuge évidemment en nen 
des conclusions qui pourraient être 
t�rées de ces études. 

• La formation d'un Groupe d'Etu­
des était donc parfaitement justifiée. 
Le situer au CNES offre des garan­
ties sur la plan des sc•ences phys1ques 
at des moyens technaques. L'ouver­
ture multldlsc pllnalre vers les scien­
ces humaines a été appréciée et ce 
type d'étude peut d'ailleurs avoir de 
l'Intérêt pour ces sciences elles· 
mêmes. 

• Compte-tenu du caractère lnhabi· 
tuel de ce type d'étude, les chercheurs 
du GEPAN ont tait preuve d'un sou­
cl affirmé d'objectivité : cela s'est tra­
duit par un effort Important dans le 
domaine des études stratlstiques. 

• Les membres du Conse1l ont pris 
connaissance des doss1ers établis par 
le GEPAN. Sur cette base, fi leur 
parait au jou rd hui Impossible d'exclure 
ou de reconnailre le caractère anormal 
des la1ts rapportés. De plus. Ils ne 
peuvent se prononcer sur l'intérêt 
scientifique de ces laits. 

.. Le Conseil Scientifique présente 
les remarques et suggestaons sui­
vantes : 

- améliorer le collecte de données 
en vltant • reccourclr let oêl111 entre 
l'observation et l'Information du GEPAN 
en ·lui permett1nt, en partiC\IIIer. 
de connlller plua directement la Gen­
darmerie; 

- la procédure de sélection et de 
traitement statist•que paraft essentiel­
lement correcte, mais peut étre en­
core amélior... Le Conse1l présen­
tera par la auite des suggessions dé· 
taillées à ce sujet, et examinera celles 
qui lui seront présentées . 

- il suggère d'étudaer la constitu­
tion éventuelle d'une équipe d'inter­
vention multidasc•phnatre dont les mis­
sions devront etre prectsées ; 

- il ne semble pas possable de con­
clure grace aux seules methodes sta­
tistiques qui demeurent cependant un 
outil de travail indtspensable ; 

- des méthodolog•es précises pour 
les études de cas et les enquêtes de­
vront être élaborées 

• Le Consetl Scienltf•-:lue recom­
mande la poursuate ces achvttes du 
GEPAN dans le cadre du CNES 
avec m1ssion de coordonner la col· 
lecte des données à !échelle natio­
nale et de procéder à l'étude de ces 
données 

• 11 recommande que des moyens 
sufltsants soient dégagés pour rem­
plir ces m•ss1ons. 

« Le Conseil recommande de gar· 
der une grande vag•lance quant à la 
daHusion et la publication des études 
et des résultats Il sera consulté avant 
toute publication. • 

Ce souci de • discrétion • est d'ail­
leurs tel que le CNES a catégori­
quement refusé de divulguer l'Identité 
des sept personnalités scientifiques 
qui composent le Conseil scientifique 
d-u GEPAN. 

De méme, la constitution du GEPAN 
lui-même n'est pas connue non 
plus ; on salt seulement que le groupe 
est constitué d'une quinzaine de cher· 
cheurs ou d'experts de divers orga· 
nismes travaillant ê temps partiel sur 
ce sujet sous la direction d'un ingé­
nieur du CNES, M. Claude Poher, 
rattaché au directeur du Centre spa­
tial de Toulouse. 

Cette -attitude da secret man1festée 
par le Conseil scientifique du GEPAN 
et le CNES, organisme civil et 
public, est cependant regrettable à 
propos du phénomène OVNI dont 
l'opinion publique à la droit d être 
complètement Informée. 

Pierre LANGEREUX. 

Rubrique réalisée par Jean-Luc PROUST, Jean 
FERRE, J. SIDER, Fr. SCHAiFER & J. TORRES • 
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DOSSIER ESPACE 
SATELLITE 
<< MOLNIY A 3·9 » 
• L'U.R.S.S a lenc6 le 24 janvier 
1978 un nouveau utelllte de télkom­
muntcat•ons netaonal" de le aérle 
• Molmya 3 •. Ce aetelllte • Mol· 
ntya 3·9 • grevate aur u,_ orbate clr· 
cumterrestrll trh ellapllque de 661 km 
de péngee dena l'hémleph.re aud et 
40 63t km d' apogu da ne l'hémlephé re 
nord, Incli née • 82,8° et percourue en 
12 h 16 mn. C'Ht le neuv"me de le 
.. ne • Moln1y1 3 •, le précédent lut 
lancé le 28 octobre 1977. 

SATELLITE cc COSMOS 986 » 
• • Coamos 986 • a éte lance le 
24 Janvaer 1978 at place sur une orbite 
179-341 km. ancianee 6 65,00 et par­
courue en 89,4 mn Il a egar11t d'un 
satellite sov•étlque de reconnaissance 

REPORT 

DE « FLEETSA TCOM » 
• Le lancement du premier satellite 
de télécommunacehons malitelres de la 
sene • Fleet .. tcom • prévu pour le 
19 JanvJer a dù 6tNI ret.erdé d'eu 
moins une �tmaine. 

« VOYAGER » ET JUPITER 

• Les dates de survol de la planète 
Jupiter par les deux sondes américaines 
c Voyager 1 et 2 • sont respective­
ment le 5 mars 1979 et le 9 juil· 
let t979 (al• lteu de �9811. pretlse la 
NASA. Ces nouve .. es dates remplacent 
donc �AliAs publiées précédemment 
(Cf • Atr et Cosmos • n• 700, p. 43). 
PREMIER ESSAI 

DU SECOND ETAGE 

D'cc ARIANE >> 
• Le premier usai du �tcond étage 
de la fusee europeenne • Aria,. • de· 
vaal en ;:>r.ncape avotr heu le 25 )an­
v•er sur les bancs d'essaas de la DFVLA 
a emande a Hardtrausen sa les condl· 
taons méteorolog1ques le permettaient 
Le tir au banc eva1t déJè été remas 
depuis plusaeurs jour� pour des r111ons 
de sécuf'té hé es 6 la météo r étage 
brûle des ergols atockables - UDMH 
et N204 - qui produisent des nuages 
toxiques dont il faut éviter le disper­
sion sur les zonee habité" avoisinent 
le centre d'essai. 

« AMRAAM » DE HUGHES 

• Hughea Aircraft (U.S.A.) a mis au 
point un projet pour le nouveau pro­
gramme de massile alr·alr am6rlcaln 
• AMRAAM • (Advanced Medium Range 
A1r-to-Air Masslle) qui est appelé â 
remplacer le mleS11e sir-aar AIM·7F 
•·Sperrow • sur le F-14, F·15, F-t6 et 
F-t8 L'• AMRAAM • sera un missile au· 
tonome pouvant être tiré sur des Cl· 
bles multaples. Il aura des performan· 
ces tres supéneures au • Sperrow • 
dans un volume mottaé moindre. Il 
émettra peu de fumee et aure un pro­
pulseur à poudre à lmpuls on élevee 
pour éviter d'être repera par les pt· 
lotes adverses SOit au Ur so1t pendant 
le vo. Hughes Airerait présente un 
pro,et de m·ss•le utiliunt totalement 
l'é'ectronaque état solide et le contrOle 
digital. 

28 11n. 1978 • AIR ET COSMOS · No 703 



  

ENOUETE EN MOSEllE 
30 JANVIER 1974 i·iichel TURCO 
Lieu 1 région de TRO�BORN-VAL.roNSTF.R-BOULAY 
Témoin• : �e••teur• DONGRAS, ORANJF.AN, TURCO 
Pleine Lune, etel �toi l é .  

(r57) 

Ob8erTat l on: 
A l a &uite du tPmoi guo.t'"e d ' une pc.>r�onne ayant vu des l ueurs c.Stro.nge a près de 
Vala!WUiter,nous nous Rommes i ns t�tl l é s  sur un pl u tenu entre Vu 1 rrunster et Doul a. y. 
Nous nvi onA des jum«> l l e s  ( J Ox:SO) n>n i s  pns c! ' nppure i l  photo . V«>rs !9 h 30 , un de 
mes camarades me demnndn de regnrder une lueur à l ' ho r i zon ( nou�e cui vre A c i n t i l ­
l an t ) . Au bout de quel ques i n � tn.nt.s , l a  l ueur Re d épl aça sur l n  guuche de p l us P U  
plus rapiderrent , d evena.nt plus lumineu R e . La. cou l eur passa rnp i d ement,mnis pro�res 
s i ven· ent , vers le jaune bri l l nnt . Pui s arri v�e à Ron maximum de lumino t�i t �, l n l u­

rr i è re se dépl aça vers l a  dro i te à très !'"rande vi t(' s s e .E l l e  dc vcnn i t de [l' O i ns en 
mo i n s  vi s i b l e  et on d i stinguai t  très h i en l e  fai s ceau l umineux qu i é c l n i ru i t  
nans l e  sens de prot!ress i on ile l n lueu r . A  l a  ju.e l l e, i l n ' o.  pas �tP pos � i h l e  d P  
vo i r  une fonne, comme s i  l a  l uP.ur n ' ava i t  pns de su ppo rt, qu ' e l l e ê'tni t pi nte et 
v i s i b l e  que sous un ce rtain nngl e . C ' �ta i t  la p l e i ne lune , i l  n ' y  nvu i t  pas un seul 
nuage et toute s t ru c tu re mnt� r i e l l e  de la tai l l e  d ' une vo i tu re , éto.it vi s i bl e il 
une d i stance sup6rieure à ce l l e  d e  l ' observati o n ( Compo.ra i son avec l e s  véh i cu l e �  
q u i  c i rcul a i en t  �u m@me wo�ent dans l n  r�gi o n ) . Seul ement on d i stingua i t  un pet i t  
po i nt rouge q u i  se déplaçait nutour d e  l a  l ueu r , rlnns un prem i e r  temps , pu i s  deux 
points rouges et ensu i te un �eul avnnt que l ' ensemh l e  d i spara i s � n i t . DurPe total e 
d e  l ' observation: 30 à 40 second e s . Lo rsque l n  l ueur éta i t  à son muximum d ' inten­
s i té, on ava i t  1 ' i mpre s s i on d ' o vo i r  devant l e s  yeux l e  fa i s ceau de lurri ère d 'un 
phare l ongue portée d 'une voiture, c:eci en pl e i n  r i e l .La coul eu r (; tai t  al o r s  exnc­
tement semb l a.b l e .La lueur revena i t  toutes l e s  9 lllinute s , env i ron , et Rcrrh l n i t  tour. 
ne r autour d e s  antennes de l ' émetteur de l a  Rtnt i on EUROPE-I , en Sa.rre . Ensu ite , 
nous avons changé de l ieu d ' observati on pour nous approcher a f i n  r!e mi eux d i s cer-­
ner l es détai l s . Sur ce deuxi ème l i eu d ' ohservat i on ( A  2 km du premier ) , on a pu 
constater que l e s  pas�ages d e  l n  " chose" con t i nu a i t  au rrême rythme , sans chf\nt!er 
d ' apparence et toujours pas de stru cture s o l i de v i s i bl e . Par l a.  sui te un av i on 
� i vi l coupa l a  traje cto i re de l a  l ueur, 2 à 3 minutes avant l ' a rrivée de cette 
derni ère .Pu i s  un peu plus tard , IO se condes après un autre passage de la lumi ère ,  
e s t  apparu un avion mi l i ta i re vennnt, semhle-t-i l , d ' Al l emagne e t  poursuivant peut 
@tre cette lu.ière . C ' est i nc e rtain, toujours est- i l  qu ' i l s  prirent l a  m@me d i rec­
tion et que le cyc l e  des 9 m i nutes fut inte rrompu . Au moment de cette poursu i t e ,  
i l  n ' y  avait plus d e  po i nts rouges autour de l a  l un d è re . Aucun h ru i t ne fut pEr­
cept i b l e  en provenance de l a  l u eur, nucune anomal i e  é l ectri que ne se s i t!D nl a {Lumi 
ères des voitures e t  mai sons ) . furée de l ' observat i on aux deux endro i t s :  de 19h30 
à 2IhiO.La l ueur e s t  apparue onze fois en des temps à peu près r f. gu l i e rs de l ' o r­
dre de 9 minutes . Quatre avions étaient observés durant l a  s o i r ée . CONFUSION IVPOS­
SIBLE.Les jours suivants des lueurs appara i s saient à nouveau ,mai s les obse rvati­
on• étaient d i f f i c i l e s  par suite du ma��i s teses , .M� ... ,.. ' �' . 

.... ,...r.�-c 
, S.arlou•S 
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O BSERVATION DU 30 JANVIER 1974 
TROMBORN -VA LMUNSTER - BOULAY (57) 

C •• - - - - ·- D E 
- - · - - - -,-·.: _ - · 

• - - - - -i,.
_ .,F 

i 
- - - • , - - - - - - - - ·  , � , 1 ..... _ _  -. -

II I .B �- · -

Po i n t  d ' o l · s e rva t i on T 
Pl e i n e  Lune sur l ' arri ère ô ro i tP des o h s e r vateu rs . Ahsence total e d e  nuaee s .  
Traje ctoi re T 
A-Lu e u r  rour,e- cu i vre sombre , d i �totante ( Vitesse l ente ) .  
B-I.o. l ueu r  s e  transforme en j aune trè s l urT'i neu" , tou t à fo i t  semb l abl e à un 

phare d e  voi tu re ( V i te s s e  de p l u �  en pl us runi d e ) . 
C-La lueur d i iT' i nu e d ' i n ten 1=; i té !T'a i s  reste jaun e ,  appa r i t i on ci ' un po i n t  roug<' . 
D-Le po int rourre R e  t rouve 80U8 1 a lueur. 
F-Deux po i nts rouges ,  l ' un au-des.ue de la lueur, l ' nutre à 1 ' nvo n t .  
F-Un p o i n t  rouge au-de ssus . fr-Un point roup·e sous 1 a 1 ueu r. 
H-Di spari t i on d e  l n  l ueur .  
Traje ctoire TT ( Parfo i s l a  l ueur ava i t  une autre trn,jectoi re, l e s  po i nts rou , . � · s  

ne se présenta i en t  p a s  d e  la !T'ême IT'nn i è re ) . 
Y-Lueur très jaune J-Appar i t i on d ' un po i n t roup.:e dea 8ou.� .  
K-Lueur j a une très f l oue L-I>eux po i n ts rour-es :  un devant e t  u u  d e rri è r e .  
M-Oispari t i on de l a  lueu r .  

Point d ' obse rvat i on J I  (à 2 Km du po i nt I )  
• Très rn pi d e  

.,.. ., - - - -- - --- -, . . .... 

A) ., 
lueur tr{s 

, .... 2 po ints 
'r--� ... t' pO lD ... _ ... rouge s  

rouge -• - -
/bri l i ante 

• 
ALLFlfAfiNE 

FRAN CF. 
r o  se condes après l e  passage de 

,. x Je ,. .. ,. �" ,. " "' " • Fonne al l ongée 
l a  l ueur , un av1on _ _ _,- - - - - ---=-:-=-:-=.::.:;.:;..-=.:::..::..:::..:.:.�.::.. 
Bti l i taire arrivait# ... - - - .....,... _ _  _ 

/ /  / Plus de po ints rouge s 
� 

� 
• B )  

.... 
Plus de ... ... 

- - �  po i nt rouge . nl spa rue 

2 à 
-� -

e s  avan t 
passage de 

- - ---._.l a  lueur 

-L ' avion civi l a été i denti f i é très faci l ement, du fait de ses feux c l i gnotants 
et rlu cou l o i r  aérien uti l i s é  dan� cette région, en permanen c e . 
-L ' avion mi l i tai re étai t heaucoup plus rap i de . Bruit caractéri s t i que des rPac­
teurs et un feu rouge c l i gnotant Ttathl e .Sa traject o i re n ' étai t pas dans un 
coul o i r  aérien c i vi l . I l a autYi exactement l a  di rect i on de l a  lueur. 

A ce moment le cycl e des 9 mi nute s �tRit i nterrompu . 
1 1  
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OBSERVATIONS DE 1975 - REGION DE TROMBORN 
2I lUI 1975 

L i eu : TROWBORN (57 )  
Témoins : 2 ( anonymes ) 
Heure : environ 22h40 
C i e l  peu nuageu x ,  éto i l es vi s i b l e s  ainsi que l a  Lune . 
OBSERVATION: 
L ' objet est apparu assez rapi d ement à la verti c a l e  de l ' égl i se de TROMBORN. 
I l  vena i t  de l a  d i rection de DALEM, pu i s  reparta i t  immédi atement dnns cette 

m@me d i rection après avo i r  tourné , s emble-t-i l , à  l a  ve rti cal e de l ' égl i s e . Le a  
témoins se trouvaient à bord d ' une voiture, en stati onnement à environ I O  m s .  
D ' après l ' un des témoins , l ' objet é t a i t  à p�u- près à 30 mètres d ' al t i tude . 
L ' objet ava i t  une forme t r i angu l a i re parfni te , au x  bords nets . Sn couleur pas­
s a i t  du rouge vif nu vert c l a i re très lumineux, très rapidement, un peu comme 
des lumières c l i gnotante s . Seul ement l ' objet pren ai t des teintes uniformes sur 
toute sa surf ace . J>aa de bru i t . Sa surface était re l ativement supéri eure à c e l ­
l e  de l a  Lune e t  i l  pouvai t l n  masquer faci lement . 

31 M.AI 197:5 
L i eu : FALCK (Mose l l e )  
Témoins : 2 (MONSIEUR e t  tADM.E GRANJEAN) 
OBSERVATION: 
.A 22 h 30,Mons i eu r  GRANJEAN regarde par la fen@tre en d i r e c t i on de DAL� . Aus­
s i t8 t  i l  est intrigué par une lueur ét range . I l  prend ses jume l l es e t  peut 
obse rver durant 5 minutes l e  phénomène , ensuite i l  repose s e s  jume l l e s  et ap­
pel l e  sa femme . Cette derni ère observe l a  m@me chos e . Pu i s  au moment où , ayant 
reposé l e s  jume l l es ,  ni 1 'un ni 1 ' autre ne re�rtrdaicnt, l ' objet d i s parai s sai t .  
Vers 23 h 30 , l ' objet e s t  à nouveau l à ,  i mmob i l ê . at r é e  de l n  s econde observa­
t i on :  !5 minute s . Ensuite Monsieur GaANJEAN relâ cha s a  surve i l l ance et tout 
d i s paru t .  
De s cri pti on d e  l ' objet: 
Forme pouvan t @tre rectangu l rd re , al l onrt>e , de c ou l e u r  vert c l a i r  lumi neux .trne 
s é r i e  de 5 à 8 lum�ères a l t e rnntive"'ent rou�es et. ld eues, l'ta i t  vi s ib l e  sur 
l a  l on{!'Ueur de l a  chose .Lorsque l e s  lum i è res roul!es nugmentn ie nt d 1 inten� i t é ,  
l e �  bleues faibl i ssaient e t  r�ci proquement .Ma i s  j amais e l l e s  ne s ' �tei tm n i Pn t .  

JURDI 8 JUIU.ET !97:5 
L i eu : Vaudreching ( nouzorvn.I E 57 ) 
Témoin : l: ONSIEUll GAY Jean-Lou i s  
ODSF.nVATION: 
Entre 2 h 30 et 3 h 30 du matin, alors que A onsieur Gay se trouvn i t  au bord de 
l a  rivi ère ( Ki e d )  passant n Bouzonv i l l e ,  préparant son matér i e l  de p@che, i l  
vi t dans l ' eau l e  re f l e t  d ' une lueur j aune qu i po s�ait dans l e  c i e l , venant 
de la d i rection de Tromborn ( I I O  à I I 5 °  par rapport au nord ma�n�tique ) .  
Un peu plus tard l a  lueur revpnait en prenant une autre d i re c t ion que cel l e  
d e  1 ' a l l er ( envi ron 310 * )  e t  nu JTl@me moment,une se conde lueur croi sai t l a  pre­
m i ère, à la verti cale du trmo i n .  
Pu i s  un peu plus tard, un t ro i s i ème pn�snge d ' une lueur jaune , exactement sur 
l n  trajectoire suivie par l a  pre m i ère, ava i t  l i eu, en provenan ce de Tromb o rn . 
Aucun bruit ne fut percept i b l e . 

-' t  l 
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OBSERVATION DU 2 JUIN 1 975 

TROMBORN - BERUS (57 )  

All t m ogllt 

Ièreohse rvationt 

, . -

2
èll'e 1 t .  o .Re rvo. 1 on 

( d e  2T h 2:l à 21 h :15 )  
PllF.l.! JERF! OnSEnVATION 

( Vf' rS :22 h) 

Cou c h P r  du s o l e i l , c i e l  bl eu fo n c 6 , n b A P n ce d ' �to i l e s , pns rle nunge s .  
J ' observa i s  l ' hori zon à l u  jumel l e  ( 1 0�5C ) , c ' e s t  nl o rs �ue j ' n i  vu s ' a l l ume r  
dans l e  c i e l , une lu eur très h r i l l n nte J nune cu i vre s<' i n t i l l ant pl us rapide­
ment qu ' une é t o i l e .J 1 avai s  l ' i rrp r<' s � i o n qu ' el l e  tourna i t  sur c l 1 0.-même . Dnns 
l e s juw.e l l e s , j e pouva is l'lt' renrlrc compte qu� l es l t�mpnd .. i res , n l l un rs , du v i l ­
l nt?;e s i tu �  sous l a  l ueur , l tn i ent aus.c:: i Yo l ulT' i ncux que cette d f' rn ; 0re e t  l f?u r  
fo rme h i en rl i s t i n c te ; l n J un· i � r(' j n une-rouŒe n ' nvo i t pns de fo rwe . Lo rsque j e  
re t i ra i s  l e s  , iurre l l e s , .ie voyn j s  tou.1ours l e s  lum i •\res d u  v i J l nv: e ,  wn i .c:: pi n s  
l a l ueur .J\ pl u s i eu rs re pr i �H's , .j e n ' ns !': u ru i s  de l 1 <'Xtlcti tud•� cie cette co n s La­
tnti on . fal �r' so tni l l e  l n  l ueu r dewPu rn i t  in rl i s ce rnnh l e à rr.es yeux , s ans l e s  
jumel l e s . A  21 h 35, al o rs que je l ' observa i s  atten t i ve n· cn t , l n  n ns�e l u mi neu se 
s ' éte ignit s u r  plac e , de hnut en bn.s , comm� l orsque l e  ga:� ù ' un brOleur e s t  
cou pé e t  que l a  f l ADll'l'e d i m inue nvnnt de di spnrn 1tre .A  mo i n s  q u  ' c l l <' ne S f'  s o i t  
él o i gnée su r un e traj e c to i re pnrfn. i tt"r ent � i tu (.e cl n n s  r·on axe d ' o l>sc rvnt i on .  

l\ltull Îl\vi�ill:. r�" """r DEL:xn:rE OH�1'\RV,\TJO� 

Vifi�l. � �M.c,,.Àu (laot'11'ut11r'"•") Tout d ' abord mon atte n t i on fut n t l i rée 

lvlu• i�. visl�lf par une hrumP f i  g<'e . J '  nvni s l '  imprPs-
�"-"el.� �· s i on de voi r  un f i l e t tendu entre l e s  

�:: ... ::- û. l""'iÎ•t �I. ... J., pyl tines li . T .  Vers 22 h est nppnrue une 
t(Î4f""•q/.ucit ""'tt IL l u e u r  hl nn c he a s s e z  pe t i te . C ette l u e u r  

!7-fil.-+-- _ _,-+-"-'-"d lé• Jo j""""'· se  dépl aç n i t  de l a  gau c h e  vers l a  dro i te 
l entement, v i s i b l e  durRnt 8 se conde s , pu t s  
e l l e  devenn i t inv i s i bl e  l o rsqu ' e l l e at­
te i gna i t  l t>  py l ône pe n dan t '1 s t> c onr!Ps 
( Pourquo i ? ) . J u i s  e l l e réappnraissnit 
pou r con t i nu e r  son che!T' i n vers l a  d ro i te 

en 2 se c onde s e t  sur une d i stance ù J•Cu 
pr�s égnl P nu l e r  pnrcou rs , pu i s d i s pa-

"-------=-...o!!:=..::... ___ ....��,:::3._:--------__J ra i s s n i  t i ns tant """'él!'ent sur l P bord dP 
l n  brume .Après 1 5  se conde s , une �rosl-ie lueur jaune fai sait son n.ppori t i on en 
ha.s , ù  gau che , s e dépl a ç ant l en tement pendant 4 à 5 se cond<.>s e t.. s ' l-te i gno. i t  
brusquement su r place .Au s � i t 8 t  que l a  l ueu r avait d i sparue , tout rec omme nç a i t .  
Et c e l a  dura. jusqu ' l  2� h 30 .Jo.mn i s  l e s  temps de parc ou rs ne vori � rent snuf 
une fo i s  où un avion c ivil arrivn , n l o rs l a  l ueur jn.une s 1 i !T'mob i l i sa à l a  
mo i ti é  de son chemin , pu i s  après l e  passage de l ' avion reprit son mouvement . 
Pl usieurs fo is  des vo i tu res pnRs è rent près de l ' en r1 ro i t , ma i s  l e s  lueurs con­
t i nu a i ent l eu r  manège sans se sou c i e r  de l eu r  pr (;sence , contrn.i rern<'nt au mo­
ment du passage de l ' avi on . Ces voi tu re s étaient f l oues à travers l n  "b rume " , 
ma i s  on d i stin guai t très b i en la l uTri ère ùe leurs phare s . Michel TURCO 
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L!_ttente des extraterrestres dans • Rencontres du tro1sième type., de Sceven Spiel�rg. Entre l'imaginaire et le possible. 

REN CONTRES DU TROISIEME TYPE 

ClOSE Ei'ICOUi'rfERS 
Of �f)-JE 

�f)-JIRD '<ti'ID 
Le Cercle Français de Recherches 
Ufologiques (C. F . R .U . )  a décerné 
son PRIX "MAGONIA 1 978" au film 
de Steven Spielberg " Rencontres 
du troisième type" ( 1 977 ) .  Cet 
"Oscar-CFRU" symbolique ( attri­
bué ré trospectivement à 2 films : 
"2001 , l ' odyssée de l ' Espace" de 
Stanley Kubrick ( 1 96 8 )  et " Le 
jour où la Terre s ' arrêta " de 
Robert Wise ( 1 951 ) ,  a pour but 
de rendre hommage aux cinéastes 
qui , entre la fiction et la ré­
alit é ,  ont su le mieux traiter 
le grave problème de la vie ex­
tra-terrestre. 1'1JFOLOGIA" ayant 
déjà parlé longuement du film 
n ' entrera plus dans les détails 
dans le présent numéro 1 3 .  
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LA "LONGUE HARCHE" DES UFOLOGUFS SUR LES CHEMINS DE L 1 0 .  J.r . U 
==================================================== ======= 

C '  es.t en septembre 1 97 8 ,  lors de la prochaine Ass eulb lée Générale des 
Nations-Unies ( la 33ème Session ) ,  qu ' un vote important int erviendra , 
un vote qui intéress e ,  cela est b i en normal, les milieux ufologiques .  
En effet , il concernera un pro j e t  de résolution visant la création , 
au sein de l ' ONU , d ' une agence pour l ' étude des ob j ets volants non 
identifiés , ni plus , ni moins ! 
Chose curieus e ,  ce projet est p�ésenté par • • •  l ' île de la Grenade , 
ancienne possession du Royaume-Uni , indépendante depuis 1 974 , et dont 
le nombre d ' habitants tourne autour de 1 00 . 000 1  Bien entendu , les 
chan ces pour qu ' un tel scrutin entérine un projet de ce genre sont 
plus que minc es , les multiples barri ères d ' incompréhension , mais aus­
si d' intérêts divers , étant hélas toujours de nature à le faire capo­
t e r .  
Tout d ' abord , et pour d e s  raisons qui n e  sont pas toujours évidentes , 
les USA et l ' URS S ,  qui font la pluie et le beau temps dans la politi­
que internationale , sont catégoriquement opposés à ce genre de re -
cherches. 
En cé qui concerne les USA , la première raison,  la principale disons­
le tout de suite , qui explique ce refus , e st que de très gros inté -
rêts financiers sont étroitement liés à cette affaire . Chaque année ,  
l e  Sé�at US attribue aux militaires UN ENOIUŒ BUDGET AUQUEL EST LIE 
TOUT UN SECTEUR TIJDUSTRIEL DONT LA SURVIE NE DSPEND QUE DES CREDITS 
DISPONIBLES • . Bien sO.r, il y a le marché étranger, etais il est s i  
irrégulier qu ' il ne faut pas trop compt er sur lui pour faire tourner 
les usines d ' armement e t  d ' équipements militaires du pays. Seules les 
c ommandes régulières et �ortant sur des QUANT ITES FOID1IDABLES font 
toute l ' activité de ce secteur . 
Imaginez un instant que l ' opinion publique améri caine , �UI PESE GRAN­
DEMENT sur les déc isions du Sénat US , chauffée à blanc par les média 
particulièrement actifs et à 1 1 aff0.t du moindre scandale (Rappelez­
vous le \·/atergate l ) ,  "oblige" les sénateurs à amputer ce budget par­
c e  qu ' il sera dénontré que la for�idable puissance militaire US ne 
peut empêcher les O�� I (dont l ' activité nera officialisée par un vote 
positif de l ' ONU ) de "violer l ' espace aérien" américain en toute li­
berté et , • •  impunité ( ? )  Connaissant la s ensibilité des contribuables 
américains , j e  conçois parÏaitement l ' idée d ' une réduction substan -
t ielle de ce budget et je ne suis pas l e  seul ù penser ains i .  
Bien sar , il y a encore d ' autres aspects mot ivant l ' att i tude arJéri cai­
ne à l ' égard du problème OVH I :  politiques , recherche spatiale (t ouj ours 
le budget ) ,  activités sociales etc • • •  Hais le notif N°1  est d ' ordre 
politico-militaire avec les répercutions s o ciales dues à la fermeture 
d ' usine créant du chômage , baisses en bourse etc • • •  Dans ce domaine , 
n ' oublions pas que le meilleur client des Etats-Unis reste encore les 
Etats-Unis ! En URSS , les données ne sont pas tout à fait les mêmes , 
le système étant différent , mais la ligne de conduite des pays de l '  
Est a presque toujours été la suivante : les OVNI sont une invention 
des capitalistes pour tromper le peu�le et l ' empêcher de voir la 
réalité ! • • •  Il est donc hautement probable que l ' UR3D continue dans 
cette voie , l e  contraire serait vrainent ét onnant . Et puis s ongez 
aussi à la possibilité de perte en prestige auprès des "partenaires" 
des deux "grands " ,  s ' i l s ' avère qu ' ilG NE PEUVENT RIEN FA IRE POUR 
EHPECHZR Ll!:S OVNI DE SE POSER LA OU ILS LE VEULENT ET AU H011ENT DE 
LEUR CHO IX .  
Il y a donc gros à parier pour que le vote d e  septembre 1978 soit 
négatif, les deux "grands" , entre- .<lutres , s ' empll"i �ront à "inviter" 
leurs "partenaire::.·· à s 1 op·)o-:;er à la crC:��.:.-on de cet organisme of­
ficiel.  
En 1 960 ,  le �ecrétaire Général U TIDUTT ava i t  demandé ou 1 on lui four­
nisse des informations précises sur le phénomène OVN I,  mais son in-
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térêt pour ce sujet semble avoir été mis en veilleuse , soit par les 
tensions internationales de l ' époqu e ,  soit par autre chose • • •  
En février 1 966 , un ancien officier d e  l ' armée a�éricaine , C olman Von 
KEVICZKY , fais ai t parvenir � l ' ONU un mémorandum sur le phénomène OVNI 
où l ' analyse scientifique côtoyait les vues restées typiquement mili­
taires de l ' ancien major. Son dossier fut archivé , trop expl osif en­
core pour l ' époque . 
LA CONSPIRATION DU SILENCE AVAIT , DE ifOUVEAU , PBSE DE TOUT SON PO IDS ! 
Avec l ' arrivée de Kurt HALDHEili ù la tête du Secrétariat Général des 
Nat ions-Unies , un virage allait être pris, lorsqu ' il rédigea un texte 
confié à la sonde spatiale américaine HVQYAGBR" , texte ainsi libel l é :  
11En tant que 3ecrétaire Général des Nations-Unies , une organisation d e  
1 47 états qui représentent presque tous les êtres humains de l a  Terre, 
j e  vous salue au nom des peuples de notre plan è t e . 11 
Certains esprits malicieux se sont demandés si , par hasard, c e  texte 
ne serait pas plutôt indirectenent adressé aux Terriens , pour les ame­
ner à l ' idée d ' une présence éventuelle dans notre environnement d ' une 
inyelligence étrangère ù notre planète ( étrangère selon nos critères 
bien entendu 1 ) ,  voulant peut-IHre ainsi faire allusion 11 ù ceux qui 
sont derrière les OVI1 I'' ! Et , tout bien considér é , cette façon d 1 inter­
prèter la décision de Kurt \'JALDHETI<! n ' est nullement absurde 1 
Quoiqu 1 il en soit , Kurt v/ALDHETI,1 parait préoc cup é ,  semble-t-il , par 
de possibles contacts avec " l ' extérieur " ,  car il aurait déclaré lors 
d ' une interview à un j ournal US à grand tirage : " • • •  qu ' il fallait ab­
solument que nous nous départissions de notre anthropomorphisme. Nul 
ne croit de nos jours que nous sommes les seuls êtres intellignnts 
de l ' Univers . Alors , que nous reste-t-il à faire quand nous tentons 
de gagner l ' espace à notre scienc e ,  sinon de jeter les bases d ' une 
compréhension future avec nos semblables plus ou moins lointains du 
cosmos? • • •  " 
l-iais , même en supposant eue le N ° 1  des Nations Unies soit pour la 
création d ' un e  agence internationale pour l ' étude des OVN I ,  toute son 
influence e� ses qualités de diplonate ne pourront , j ' en ai bien peur , 
rien faire contre le 11mur des int .�rêts11 des 11e;rands 11 ,  que l ' on appelle 
également "la conspiration du silence 1 1 • • •  

Il conyi endrait , dans ce contexte , de reproduire intée;l!alcment la 
résolution de l ' ONU - A/GPC/J2/ 1 . 20 GRENADA/ draft résolu�ion • 

Les lect eurs voudront donc bien sc reporter a la page 7 du numéro 1 2  
è 1 UFOLOGIA réalipée grâce à la participation d ' Henry DURRM�T . 
(NDLR . ,: les termes repris par 1 1  auteur e �  concernant c e  pro j et de 

r6solution se rifirent également â un commun iau� de presse des Na­
tions Unies , à New York, N°GA / 5723, du 6 janvier 1 978 et A/ 32/430 

du 9 déc embre 1 977 . )  

Afin de rester dans l ' ambiance 'des Nations Unies , et touj ours �ur le 
même su j e t ,  nous allons laisser la parole à I!r . Léonard H .  STRJNGFIELD 
ufologue américain de grande réputation, bien connu aux USA pour ces 
nombreunes enquêtes dont l ' une des dernières le conduisit à Stanford 
(Kentucky) où il enquêta sur la fameuse affaire d ' enlèvement de trois 
automobilistes de sexe féminin , affaire oui constitue un houvenu 
classique , au même titre que Barney et Betty HILL. 

Jean S]])ER - CFRU 

00000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000 
R�CTIFICATIF / UFOLOGIA N ° 1 2 :  
U n e  faute de frappe s ' est malencontreusement glissée dans l ' article 
de I1ichel TURCO ( 11 1 1  habit ne fait pas le moine " ) .  En effet , au début 
de la page 1 1 , il convient do lire AUGliENTATION DE + )156 c t non pas 
température. Il ne fut pas possible de rectifier à temps tous les 
exemplaires d 1 11UFOLOG IA11 et nous vous prions de bien vouloir nous 
excuser. 16 



 

ASPECTS lfECONNUS AU SE :rn DE LA rUSS ION DZ LA GRENADE 
SUR LE PROBLm4E DES O . V . N . I.S AUX NATIONS - UNIES : 
=============,======================================== 

Par Léonard H. STRINGF IELD - Traduction: Jean SIDER 

Le 1 4 . 1 1 . 1 977 , le Dr. Wellington FRIDAY , Ambassadeur Itinérant pour la 
Grenad e , m ' apprenait que j ' étais choisi pour conseiller sa mission aux 
Nations-Unies où il envisageait de proposer la création d ' une agence in­
t ernationale pour l ' étude des objets volants non identifiés . 
Lorsque j e  me remémore ces 5 j ours passés à New York avec le Premier mi­
nistre de la Grenade (Sir �rie GAIRY ) ,  je dois m ' empresser de dire que 
tous les efforts pathétiques , ajoutés à mon expérience en ce qui concer­
ne le phénomèn e ,  trouvèrent leur récompens e . De plus , j ' ai eu la grande 
satisfaction de pouvoir mieux obscrverce qui se trame parfois au cours 
de manoeuvres diplomatiques . 
L ' homme qui fut à 1 1  origine de toute cette affaire est l e  Premier t1inis­
tre de la Grenade , Sir Lric GAIRY . Il reconnait franchement avoir obser­
vé lui-même un O��I et surtout avoir eu connaissance de plusieurs cas de 
rencontres rappro chées sur le sol de son pays , l ' Il e  de la Grenade .  Le 
07 . 1 0 . 1 977 , il s ' adressa à la 32ème Assemblée Générale des Nations-Unies 
pour demander quo le problème des ovrn soit placé à un niveau d ' études 
sérieux, ct que des démarches soient entreprises en vue de créer une 
agence pour la coordination des travaux. 
Dé j à ,  bien avant ce discours de Sir GAIRY en Octobre , j ' avais été en­
gagé cornee conseiller au sein d e  sa mission . Suite à une réunion de New 
York le 1 6 . 09 . 1 977 , lorsque je rencontrai l ' ambassadeur de la Grenade 
aux Hations-Unies , Nr. Franklin DOLLAND , j ' eus l ' occasion , dans son bu­
reau de travai l ,  d ' �tre présenté au Dr . FRIDAY . Pu is , lors d ' une réu -
nion privée , le Dr . FRIDAY me demnnda si je pouvais lui soumettre un 
s chéma des objectifs visés en vue de recherches sérieuses. Je lui fis 
rapidement un te:;.�te expl icatif de L1- feuillets dactylographiés qui fut 
utilisa comme thème de base pour le dis cours du Premier IIinistre. 
Peu de temps après mon arrivée à New York , je me rJ is au travail.  Le 
Dr . FRIDAY me confia un premier projet de son discours afin que j '  y 
apporte les modifications que j e  jugeais indispensables • •  Travaillant 
très tard dans la nuit , et �e l eùant très tôt le lundi po"r une der­
nière m�se au point , je parvins à équilibrer un texte de 45 pages ! • • •  

Je dois dire que le Dr. FRIDAY avait fait un excellent travail . Il a­
vait recherché dans les dossiers des 1-fations-Unies , d' anciens rap:ports 
datant de 1 960 qu 1 il avait exhumés et qui avaient é t é  réclamés par le 
Gecré·caire Général de 1 '  époque , U THANT , au moment où il avait manifes­
t é  son int6rêt pour l ' activité des ovnr à l ' échelle mondial e .  Il avait 
également retrouvé les rapports envoyés par le Hajor Colman Von KEVIC­
ZIU , du groupe ICUFON , lorsqu ' il avait tenté d ' intercéder auprès des 
nations-Unies en 1 966 pour que tous les pays s ' unissent en vue d ' une 
étude du phénomène . 
Le 28. 1 1 .  1 97 7 ,  le jour prévu pour re discours du Dr. FRIDAY , à  1 5 hOO 
à la tribune des Nations- Unies , le téléphone de son bureau particulier 
sonaa toute la matiné e .  Les appels succédaient aux appel s ,  pendant que 
1 '  Ambao·3adeur DOLLAND et moi -même étions fébrilement oc cupés à mettre 
les d�rnières touches au texte qui devait être remis à la frappe • • •  

C ' e st nlors qu ' arriva le com�andant FEIGLE , de la délégation US aux N . U .  
Celui-ci , avoc une grande courtoisie , nous apporta l e  soutien des U . S . A  
a l a  proposition de la Grenade sur l ' étude des O�l i à la tribune des 
1� . U. , bien qu ' il ne connais'Jai t rien de la teneur du discours dr FlUDAY . 
Puis , FBIGLE posa quelques nuestions sur les objectifs de la Grenad e ,  
mais ne tira du D r .  FRIDAY que des rép011ses "polies " .  l!.nsui t e ,  FEIGLE 
déclara que ln �osition des US� était basée sur les conclusions du rap­
port CONDON . Le Dr . FRIDAY , sans dissimuler sa contrari é t é ,  répondit qu ' 
il était ps.l'faiternent au courant du rapport CONDOH , r;1ais qu ' il avait eu , 
depuis sa publication en 1 96 9 ,  d ' aut�es données sur les O�� I qui le ren­
daient sans valeur! Le soutien que nous avions espéré des UGA � · était é­
vanou i .  Nous décidâmes de monter résolurJent à la tribune des N .U . ! • • •  
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Le long discours du Dr. FRIDAY qui suivit une déclaration d ' ouverture du 
Premier lfinistre Sir Eric GA IRY fut - à mon avis - un moment historique. 
Assis parmi les membres de l a  délégation de La Grenade ,  dans le coin qui 
lui était réservé , je surveillais la réaction des différents délégués re­
présentant certains pays dont j e  connaissais le degré d ' intéressement au 
dossier OVN I .  Ainsi , le délégué de la Chine Communiste fut le seul à se 
lever pendant le discours , �our quitter la salle , un sourire impénétra -
ble sur les lèvreso • •  

Le délégué américain , comme il fallait s ' y  attendre , tenta d ' amorcer la 
contestation , oais le débat tourna court sur l ' intervention du délégué 
du Népal qui demanda l ' aj ournement de ce débat pour permettre à chacun d '  
étudier d e  plus près l e  texte du Dr. FRIDAY .La prochaine séance fut dé­
cidée pour le 30 novembre 1 977 . 
Les deux jours suivants , les 29 et 30. 1 1 . 1 977 , furent employés à la mise 
au point du pro jet de résolution - travail énorme - qui avait été prévu 
pour être présenté à l ' Assemblée Général e ,  à 1 5  h ,  le 30 novembre 1 977 • 

De son c8té , la délégation des Etats-Unis s ' était beaucoup nanifestée du­
rant ces d�ux j ours. De nombreux ap�els téléphoniques furent donnés par 
ses membres , dont FEIGLE et un certain John KRD�DLER. Après consultation 
de la l·iaison Blanche , ces deux délégués nous prié. rent de croire en la 
"sympati:ie" de leur gouvernement pour les efforts de la Grenade , mais se 
refusèrent � · a;porter leur soutien officiel ,our le premier pro j et de la 
résolution. Oelon eux, plusieurs p1 ints étaient trop contestables . 
Le 30 novembre 1 97 7 ,  les délégués américains FEIGLE et KRINDLER furent 
reçus , com ·e promis , dans la matinée , par Sir �rie GAIRY , pour une ulti­
me discussion sur le pro jet de résolution. Dans les limites du protocole 
cette ré��ion se déroula à huis- clos . A vrai dire , cette réunion fut dé­
clenchée par une manoeuvre de la délégatio11 anglaise aux i.ations - Unies. 
Ayant rencontré leurs homologues américain s ,  ils avaient conclu que la 
création d ' u� e  agence internationale pour l ' étude des O�ii au sein des 
Hations-Unies , sur la base proposée par la Grenade , serait beaucoup trop 
coûteuGe. La délégation US , après avoir mis l ' �ccent sur ce point , répéta 
que certnins termes du pro jet de r�solution itaient encore trop contesta­
bles par leurs exigen c es .  Une fois de plus , la résolution en question su­
b�t quelques modifications ; mais les élénents essentiels restèrent inchan­
ges . 
Le de-rnier écho qui me parvint , avant de partir pour New York, le 1 er dé­
cembr e ,  disait C'Ue la délégation US avait des "dispositions partisanes 1 1  

en faveur du pr�j et de la résolution , écho dif.:."usé - probablement ;. en 
vue de préparer le t errain è:. des manoeuvres diploraatiques , visant l ' éta­
blisseraent du texte définitif , avec l ' espoir qu ' il serait révisé en pro­
fondeurr 
Le 7 décembre , le pro j e t  de lD résolution fut aj ourné jusqu ' à  la convo­
cation de la prochaine Assemblée Général e .  Ceci permettrait aux membres 
des délégations des dii férentes nations, de consulter leur gouvernement 
reope ctif .  

Les USA cor:nençaient alors une longue partie de "grenouil1ages diploma­
tioues11 en vue de faire la conquête de l ' enfant terrible des Nati ons -
Unies , avec un sans-.gêne qui leur est bien particulier. 
Peut-ê �re espèrent-ils , en agissant ains i ,  que les vues du Premier Hi­
nistre GAIRY sur les objets volants non identifiés changeront lorsqu' 
interviendra l e  vote crucial , en SI:PTEHBRE 1 975 • • •  

Après tout , le président CARTER lui avait fait cadeau , lors d ' un e  entre­
vue officielle en septembre 1 977, d ' une copie du rapport CONDON ! • • •  

-OOoOO-

Texte original issu du mensuel 11INT}�RIH.TIONAL UFO RZPORT11 , Vol . 3 ,  
février 1 97 3 . C e t i; e  publication est l ' oeuvre du "DUFOS" (Center o f  
Studies ) que dirige l ' éminent J. Allen HYNEK , directeur du C entre 
Recherches Astronomiques de la l'Torth\.,,s+crn University d ' EVAHSTON 
linois ) - U • .  .J . A .  
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ASTROMETEO 
Les lecteurs d ' "UFOLOOIA" inté­
ressés par la discipline de l' 
astrométéorologie pourront pren­
dre contact avec l' "ARFA" et de­
mander un spécimen d ' "ASTROMETEO" 
Siège social: 1 7 ,  rue des Bou­
vreuils - 33600 PESSAC/ FRANCE • 

EVA 
L' agent de liaison des amateurs , 
collectionneurs et chercheurs • • •  
Vous aussi, passez une annonce 
dans "h"'VA" et étonnez-vous du ré­
sultat! Numéro spécimen gratuit 
en vous recommandant d' "tJFOLOGIA" 
contre 2 timbres en écrivant à: 
Mme Suzanne WOlFF 99, rue de Fameck 
SEREMANGE 57290 FAMECK / FRANCE. 

IDEES POUR 
TOUS 

"IDEES POUi TOUS". Informations et 
discussions dans tous les domaines l 
Notes de lecture, poésie , culture. 
6 éditions et suppléments spéciali­
sés. Mise à jour complémentaire d1k 
REPERTOIRE !DEISTE INTERNATIONAL • • •  
Spécimen général contre timbre A 
toutes personnes se référant d ' '�­
FOLOGIA" a "IDEES POUR TOUS" 33,rue 
Auguste Bosc à 30000 NIMES/FRANCE. 

INŒPEN DANT. 
REGULIER. 
PRECIS. 
EXEMPT DE PARTIALITÉ .  
C' EST UFOLOGIA . . .  

AST ROLABE 
Revue du GROUPE EUROPEW DE RE­
CHERCHE EN ASTROLOGIE SCIENTIFI­
�UE. Adressez votre correspondan­
ce et vos suggestions de collabo­
ration au Rédacteur en Chef: M. 
Patrice LOUAISEL , 17 ,  av. Danièle 
Casanova , à 381 30 ECHIROLLES • 

Be W I NTER 
Les lecteurs de la Hoselle peuvent 
trouver tous les ouvrages indispen­
sables aux recherches que nous pré­
conisons gr!ce aux services élabo­
rés et compétents de la l·IBRAIRIE 
Bernard WINTER, 4 et 10, rue de 
Forbach , à. 57800 HERLEBACH/FRANCE. 

AGEY - SERV I C E 
M&me si vous chercheE l' impossible 
TOus pouvez le trouver dans "AGET­
SERVICE". De nombreuses annonces 
insolites et extra-ma.rginales • • •  
Demandez un spécimen contre 4 F 
en tiabres de la part d '  ''tJFOLOOIA" 
à "AGE'l'-SERVICES" 46600 CAZILLAC 
MARTEL / FRANCE. 

a�(J)[J[J�� Q \!J(J)ŒJ� 
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OCTAZ I N E  
Botte Postale 2 9 ,  NAMUR 2 ,  BELGIQUE 
Lee passionnée de SCIENCE-FICTION 
liront avec 1ntér8t cette revue di­
rigée par Claude DUMONT. Réalisé a­
vec idéal , ce fanzine constitue un 
tout qu ' i l faut collectionner ! • • •  
Un spécimen d '  "ûCTAZTIŒ" est réser­
vé aux lecteurs d1 "UFOLOGIA" .  
Embarquement immédiat pour la SF I 

FACETTES 
Cette revue très part iculière est 
un lien entre curieux , chercheurs 
et collectionneurs de toutes les 
•pécialitée. Prendre contact en 
voue recommandant d ' "'J'OLOGIA" a­
vec "FACETTES "  : Botte Postale 1 5  
à 95220 HERBLAY / FRANCE. -
Publication soignée et variée • 

E R UD I T I ON 
Bibliophilie & Erudition. Un très 
intéressant et voltmineux catalo­
gue est envoyé aux lecteurs d ' '�­
FOLOGIA" qui recherchent des li -
vres anciens dans toue les domai­
nes. Prendre contact avec M. PATRI­
CE G .  ECHE 1 9 , rue André Delieux 
à 31400 TOULOUSE. T,l. (61 ) 52. 
27.22 ou 52 . 94 .74 

B I BLI OMAI 
Livres , périodiqu es , document• , 
cart•• postales , histoire , litté­
rature , o ccultisme, curio•ités • • •  
Tous renseignement• contre enve­
loppe timbrée en écrivant de la 
part d • WUFOLOGIA" às "BIBLIOMAX­
OFFICE" 7 ,  rue de l ' Enfer , à 
CHALAINES - 55140 VAUCOULEURS. 
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UFO-QUEBEC 
UFO-QUEBEC: Case Postale N°53 à 
DOLLARD-DES-ORMEAUX P .Q. CANADA 
H 9 G 2 H 5 .  Excellent magazine 
trimestriel réalisé par noe amis 
du Canada. Indispensable pour 
compléter votre information ufo­
logique. Prendre contact de la 
part d '  "UFOLOG IA" avec le Rédacteur 
en chef: Claude MAC DUFF/ CANADA. 

REQU I EM 
Le fanzine québécois de la SF et 
du Fantastique. Ecrire , en vous 
re commandant d' ''UFOLOG IA" à "RE­
QUIEM" 1085 ST-JEAN LONGUEUIL 
P.Q. CANADA J4H 2Z3 Tél.6790282. 
Dirigée par Norbert SPEHNER, la 
revue est subventionnée par le 
Conseil des Arts du CANADA • • •  

F D F  
Pour noe lect eurs connaissant 
la langue allemande , noue si­
gnalons cette publication qui 
traite de Science-Fiction et 
de Fantastiques  ''FREUNDE DER 
FANTASTIK" . Prendre contact a­
vec eon directeurs M. Walter A. 
FUCHS , Hane-Weber•dorferetr.15 
A - 5020 - S A L Z B U R G • -

LA NOUVELLE 
ERE 

Une publication insolite , origi­
nale et apol itique. La "NOUVELLE 
ERE" contient bien des choses en 
marge du monde actuel. Un spéci­
men est envoyé gracieusement aux 
lect eurs d '  1'UFOLOGIA11• Ecrive• 
l M. A .  GASTEBOIX , 46600 MARTEL 
CAZ ILLAC / France.  
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archéolog ie 
Les dessous 

du Colisée 
Le Coli8M repose eur une sorte d'énonne «pneu• 

constitué de chaux et de blocs de silex, qui lui a assuré 
pendant vingt eiècles sa stabllit.S et lui a pennis de résister 
aux tremblements de terre et • l'effritement du terrain 
sous-lacent, a rév.Slé· le Dr Claudio Meccheggiani Carpano, 
un eP«:ialiste romain. 

Les sondages effectun pour la première fois afin de 
«camer• les fondations' du gigantesque amphithéltre ont 
fait apparattre l'existence d'un énonne anneau, une aorte de 
«pneu» en ellipse, d'une tipaisseur de treize mètres, d'un 
diamètre de 188 m dans la plus grande longueur. 

Les pilastres et les murs de 1 'amphithéâtre s'appuient 
dessus, le centre correspondant à l'arène étant vide. 

L'anneau lui-même repose sur un terrain argileux, 
d'origine lacustre, qui avait été d'ailleurs érodé auparavant 
JMU' Pun dee nombreux ruisseaux qui courent aujourd'hui 
encore dlllll les couches souterraines de Rome. C'est, de 
I'Jvil de l'arch.,logue, la constitution même de ce terrain 
inttable et fragile qui a dû suggérer aux architectes de 
l'anttquitl§ de construire ces fondations peu communes 
pour supporter la muse (plusieurs dizaines de milliers de 
tonnes) du monument. 

Le CoUMe aureit Pf'Ut.ftre COMU, linS cela. le sort de 
� tour de Pise ou l'effondrement a7. 12.1977 

Ir y 1 230 mUIIonl d'ann6te ... 
Dai lollllft de ,,, aNNUJI, 

., . .. . .. . .. . 
m1 .... cr..._, ont ._. d6oou-
"* cliN rAntt�. per &me 
1 • ,., ci l  t 1 o 11 1 111 • r 1 c a  11 o .  
lU.......... 02.03.1978 

....... .. foltllft de ....... 
. ... .. ..,.1 .... eompltes ou 
..,....,. et t auht IOftt ciH 
Crtftte • '*' lrit ti!CIIrt et bien 
OOIIIIrW ... 

Let DIMIMMI ratrow61 ....,.,_ 
llefNnt t cltl wert6btM t Quetre 
pettet de le eilat dft .....,... 
blent .. cie Olllt del ,..,..... .... 
animaux clevallnl 1volr de 10 • 
de long cie Il t.lle d'UII cllllft. 
C.rtiiM deë foltlllt ICint Ma 
ci'Mpklt que l'on n'avaM JI!Mit 
trourift aupertvll'lf claM rA�t­
t.rctQue .. qui rMilnteftt • Il 
P'rtode du btltllqut (230 mtlllciM 
d'lM ... ). 

Des EW'Opéens depuis 240.000 ans? 
Des nltet pnhtltoriquee clrquM lW' le fond marin proche de 

la c6te de Zeelud (Duemarlc) pourraient remettre eu question 
dM noUona établa. a matière de Paléontologie. 

Les études prél.iminaU. IDdiquent que ces restee d'bon:amM 
prtmiti& remontai l 240.000 art1 et aont donc beaucoup plus 
andena que œux des bo�D��a de Néanderthal et de C..Magnou. 
En effel le premier, dkoumt à Néanderthal, près de Diiaefdorf, 
aiD'ait vécu iJ y a 50.000 an.néel, le IIICOild.. œlui de Qoo.Magnon, 
dart� la vallée de la Donfosne, remonterait à environ 100.000 
aDDées. 

Les restes de lqUe]ette ont 6tê découverts tous une couche de 
12 i 14 Dltrel de galetJ et de pilm!l. La drague avait aJon 
atteint une couche d'une 10rte de tourbe. •Notre optimilme quaDt 
i l'ancienneté des l'elt81 est bué IID' le fait que la couche 
IOUHDarine de tourbe dana le Kattegat 811 extrim81DBDt andea­
ne• a déclaré l'lDipedeur det m.-daDOI.I. OS. 02. 197S 

Une fresque du XIVe siècle 
découverte dans une chapelle 

de Rédlng 2J.œ.197 7  

SARAEIOURO. • Au COUII del travaux de reetat.nlloft ...... 
dlnt la cMptllt St..Uirtdl el t Rêdlng.QI'Md'llch, UM .,..._ 
dltant du tet l*'t 1 � miN lU four. Docteur eft �=:· 
IM!trt de ...... II'ChM lU CNRS, M. Marcel Lutz a ...... de 1 GJIAef: 
Rept ... nt1nt lt corpe d'un enlmlf qut pourq�� ttra celui cf'1111 ._ 
1116, la fNtque ayrnbollltrd l'mnglle de St-Ma..::. 

u cMpelle de St·Uirtch de Rtclng qui date de l'an 1101 • ­
r6pllque de .. chaptlll del Co...,. de � .... .... ... 
de t211. 

Ln tm8UII • POUtRiwtnt tt d'lUINI cMaau...- _. 
poe ..... Cellal deMit Il ett quedoft Id, ... .... OOIIIredll a. ,.. 
lmiiOftantt tMQIItrM cae dtml6,.. aM6tt dlnl le  d6pll'tlllllll dl 
.. .......... 

e DES TOMBES PHARAON!· 
QUES datant de la 211e dyn11tle 
•ayptienne et du d'but d.e l'ire ro· 
maine, ont '" d6c:ouvHtee dana la 
r•slon du pyramide�, • Gulseh. • 
cinq kllom6tres au aud da la troi­
altme pyramide de l<efren. 
16.11.1977 

Les surprises de Ramsès II 
Du tabac dans la momie 18.06. 77 

lA 10 17111 dernier, 11 c61tbtt momie 
de Ramet� li a I'IQICII'4 Le Cllrt. Hier. 
• nombreux chercheurs QUI t'en 10nt OCCUpM ont fllt Il point dt leu11 
ftMux lU mUIH dt l'Homme t Perit. 

1 en ,_,rt que ct grand phltaon 
dl Il ·� dynatle, dt flet 
protobtftiM • peau blanche et l 
chlvtlutt dllre, 11t mort vralllmbla­
bltmtnt entre 85 11 116 .,. t 11 auitt 
d'"' lb* provoq� Pli une 'carle 
dlnlalrl, 

L'ennemi pnnc!Pil de 11 oepoulllt • 
111 eo IIPkel dt champiQnona locall­
• pl� ep6cltlemenf aur eon dol, 
an deux toywe d'infection • ont .­
tlldtfTni'* per une lrrldlatlon aux 
ravont gi!MI&. Aadlot*IIIMI, la mo­
mit 1 616 tendue dlni iOft  urcophage 
d'ortgine, flltauN 6glltrntnt. 11 pli· 

c6a diM une vitrine Manche. ltirllt, 
oU UN vantlla1ion ln .... IUrprat­
llon tt � flltNI �tt tous 
- � � tal que 
l'oemote 

Cependant, les effortl conjug�JM dt 
tc&IS CIS ti'MUX n'ont Pli� unique­
Inini profltabl• l la dépouille du 
pt\11'101'1, lnlia ont pennil dt faire del 
découvtf't• 6tonnantel, car c'llt tout 
un monde que l'on d6couvre dina una 
momie 

LD11 dt t'analyll des IUbltlncel d• 
remplltllge dt la cavité lbdorllir*t. 
compot6es pour 80 Ill. dt w6g6tauJI 
hlot161 • friQmlntl dt boil dt cypr ... 
dl ptn, dt cntnt. dt tlgel de Mn, 
fragmenta dl gralnel. dont elu polvrt. 
de pollini du gtnd,. matriearll (ca­
momtllt), dl «**1111 fdonl du bit Qui 
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dwllt ltrt d'excellente qualn.). d'or· 
til, dt platine, de tilleul • le plus 
aurprenlnt a 6té la dêcouverte de 
fragmenta de feuilles de tabac. 

Cette hypotl*e • � renforc6e par 
la mlcroanelyse del aJCIIoidea qui 1 
permis dt mettre en �denee de 11 
nicotlne. Bien plus. un lneecte décou­
vert dlnt le corps du pharaon, s'est 
......,... 6tre un parasita du table. Ceci 
Infirmerait Il Nee communêment ad­
mlle que l'herbe 6 Nicot 1 � lmpor· 
tM liieZ t.clivement depull I'An*t­
que Pl' ._ Elplgnola. 

Un livre publi6 vreltlmblablement 
cet IUtomnt ,....,bltra lei faltl 
palonnlntl collee* par lei nom­
breux IIYan1l que ont contribu6 • la 
l'lltiUrltion de Il momie lors dt IOn 
� au mUIM dt l'Homme. 

• 
p. 'Cl> � 
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CHRONIQUE DE L 1 ETRAl'lGE 
" 1 1 1 1 1 1  Il lill" 1 1 1 1 · 1 1  1 1 1 1 1  Il I l "  lill :tIl Il 

Avant-Eropo s :  

B i  nous feuilletons ensemble les premières pages d e  l a  CHRON IQUE DE 
L ' LTRANGE en ces premiers balbutiements de l ' Erc Nouvelle , plongeant 
passionnément dans l ' Age d ' Or du Verseau , c ' est ')ien grâce à vous ; 
ce sont vos lettres qui ont décidé la parution régulière d e  "votre" 
coin du mystère et de l ' inconnu ; nouG vous le devions et espérons 
arriver à ·vous intéresser aux suaets - pas toujours faciles - que 
nous allons tenter d ' évoquer • • •  

Il sera qucstion, dans ces lignes de l ' Espac e ,  des OVNI - c ' est natu­
rel - mais aus B i 1  ct là nous rejoignons vos désirs , des homm es du 
mystère qui depuis des siècles dirigent en coulisse le destin de l '  
humanit é • • •  

Roland LIENHARDT - ElC-OZHA 

oo oOOOOOOooo 

LA LUNE 
QUE S ' Y  PASSE-T-IL? 
QUI CONSTRUIT SUR NOTRE 3ATELLITE? 
QUI EST LA-BAS ? • • •  

Nous commençons notre quête par un sujet qui vous préoccupe beaucoup 
en ce momen t :  la Lune est-elle occupé e ?  
Hais menons d ' abord une enquête dans le temps pour situer notre su j et 
cle réflexion. 
Nous som1:.1es en 1 783 et , l ' un des premiers , Sir Hilliam HERSCHELL ( ce­
lui qui découvrit URANUS ) signale des points lumineux sur la surfage 
lunaire . 
En 1 7 8 8 ,  l ' astronome SCHROETER détecte - à son tour - une vive lumiè­
re dans les alpes lunaires , remplac ée quelques temps plus tard par u ­
n e  ombre de forme circulaire au même endroit . 
En 1 821 , c 1 est le fils de Sir \/illiam - John HER:JCHELL - qui détecte 
des points multiples et lumineux sur notre satel l it e ,  et , chose qui 
nous intéresse directement � un PC·TI�T B RILLANT qUI TOURNE i' .. VEC NOTRE 
LUNE. 
En 1 824 , à 5 heures du matin , c ' est une clarté de 1 00 km de lhng sur 
20 de large que l ' on remarque sur La Lune ; c c � t e  lumière disparait a­
près quelques minutes et sera remplacée , 6 minutes plus tnrd , par une 
lumière assez p�le et brillant faiblement , puis encore n 5 h 30 et 
ce jusqu ' à  l ' aub e .  Ce s observations se suc céderont par la suite au fil 
dos années : des LUHIEiillS BLANCHES , des POIHTS DRILJ.JANTS , des 01-ŒRES 
JI.IOUVANTES . 
Les lieux: Cratère Hes.sier , Her des Cri ses , Cratère 1\.ristarchu s ,  ll.lpes 
lunaires , Cirque Aristarque e t c  • • •  

Les observateurs (des astronomes connus pour la plupart ) :  �JEBB , F .  
BAILEY, HODGSON atc • • •  

Les dates : 01+. 07 . 1 832 , 22. 1 2 . 1 835 , 1 1 . 1 2 . 1 84 7 ,  1 5 .05 . 1 864, 01 . 01 . 1 865 • • • 

Pu is , c ' est l 1 BVENEt�IT :  excédée , la Société Astronomique Royale de 
Grande-Bretagne lance une enqu êt e .  Résultat : en deux années lui par­
viendront : 1 50 croquis , schémas , rapports d ' observations décrivant ou 
représentant des CROIX , des TRIANGLES , des CJ\.RTIF� e t c  • • • 

Après cette enquête tous azimuts , il ne se passera plus rien sur la 
Lune pend��t 5 année s .  1\.ucun phénomène étrange n e  sera enregistré • • •  

En 1 874 , l ' observatoire de Prague relance brusquement le débat qui ne 
sera �lus interrompu e:n signalant qu 1 un ob jet étinc elant de coul eur 
blanche f1 ' éloigne de la Lune!  
On signalera ainsi régulièrement et du monde entier l ' appari tion de 
points multiples et lumi�eux sur la surface lunaire . 
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Le 1 9  mai 1 876 , J. KLETIT s ignale un cratère dans le Cirque Hyginus d '  
un diamètre d e  4500 mètres , cratère qui n ' était PAS LA avant cette obs­
ervation. 
Puis , les observations (trop nombreuses pour être toutes citées en ces 
pages ) se suivront jusqu ' à  nos jours étant , selon les cas , plus ou 
moins intéressant e s .  Nous relèverons les plus im�ortB.lïtea : 
En 1 91 7 ,  F .D . H .  HAI{P.I3 , astronome américain , obseTve un ob jet d ' un 
diamètre de 80 km qui contourne l a  Lune et qui s ' en approche au point 
qu ' il verra l ' ombre de l ' objet sur la surface lunaire! 
En 1 953, le 2 9 . 07 , plusieurs astronomes dont H . P .  tJ ILKD'!S , confirment 
la détection d ' un "pont" au bord de la mer des crises. 
:En 1 95 7 1  le Dr . H. Percy WILKINS est poussé à la dér1ission de 11 Asso­
ciation Astronomique Britannique ( dont il était le directeur de la So­
ciété Lunaire ) pour non-conformisme . Il fondera peu après la BOC IETE 
INTERHA�HONALE .LUHAIRE dont il sera le président . Il publiera ensui te 
un livre qui fit date en ce qui nous pasoionn e :  11LE'3 r ;ysTERES DE L '  
ESPACE .1.:.'T DU TE1·!PS 11 :::di tiens PAYOT , Pari s .  nous y relevons :es faits 
suivant s ;  les montagnes PICO,  P ITON , LAHIRE , dal"'o la Plain e dea Pluies , 
devi ennent par moment aveuglante s ,  on peut voir des rayons lumineux à 
leurs sommets comme des phares ! • • •  

Dans la Her des Crises , l e  Dr. \'IILKlliS observera des appar:. t.ions de 
brouillard, de même que des taches brillantes . Puis il s ' occupe du 
cratère découvert par l ' astronome allemand üCHROETER et que ce dernier 
baptisa lŒHAZ EN ,  un cratère mystérieux rui , aujourd ' hui , n ' exi ste 
pl:us et nous nous posons une première question : où "est allé" ce cra­
tère bien spécial? • •  

Dans la mer de la Fertilité on observe alors deux cratères proches 
l ' un de l ' autre et qui changent continuellement de foro e ,  alors qu' 
aucun cratère lunaire ne change de form e ,  à part ces derniers ! • • •  

Des "taches" s 1 étendent sur les pen tee du Cratere LRAT.li.ST�1:: - 11er 
des Pluies - et sur les contrées voisines , des taches qui grandissent 
et diminuent comme sous une influence climatioue. 
Le 6 mai 1 954 , le pro�esseur Frazer THOl�PSOH .: Université de Tulan e ,  
USA - observe ( avec l)J.us i eurs témoi:c1s) une brèche dans l a  ceinture 
du grand Cirque PICCOLOHTIH; dans cette brèche jaillira une bande é­
trange ressemblant à une autoroute ou plutôt à une piste d ' envol de 
plusieurs centaines de mètres de large. Elle disparaitra pa� la sui t e .  
Lorsque LUNIK 2 ,  l ' engin so�iétiqu e ,  percutera l a  Lun e près des cra­
tères li.RISTILUS , •lRCHii!EDE et AUTOLYCUS , les savants russes obsarve­
ront un ;'effet lumineux" au moment de la chute de 1 1 appareil, tout à 
fait indépendant de ce dernier. (Fait signalé par le Prof.  BARABACHOV 
astronome à KHARI�ov (Ukraine ) .  
Pui s ,  le 1 3  septembre 1 959 - dans la PRAVDA - l ' astronome V .  KOlffiROV 
du Planétarium de HOSCOU an:a.onc e : "La découverte d ' un volcan en acti­
vité sur la Lune j ette une lumière nouvelle sur toute une série d ' au ­
tres phénomènes observés à la surface d �  notre satelli t e . C e  sont , en 
premier lieu , les changements de couleurs de différents secteurs de 
la surface lunair e . "  
Nous poserons notre ceconde question: comment peut -il y avoir du feu 
sans air? · 
Hais cont inuons de citer notre astronom e : "La structure de la Lune é­
tant PORLUS E ,  on peut supJoser qu ' il y a à l ' intérieur de l ' eau e t  de 
l ' oxygène provenant de la régénération chimique de l ' oxyde de carbone 
d 1 origine volcanique.  Les l"�ICilO-HABITANTS de la Lune scron·t étudiés 
ultérieuremen t ,  à �et effet nous avons stérilisés nos fusées • • •  " 
Nous terminerons cette première partie par l ' observation du Prof. Ja­
ponais Kh"NZABURO TOYODA , Université IlEIJI, faite le 29.0 9 . 1 95 8 :  sur 
la iler de la Sérénité et à gauche de la Her de la Tranquillité , des 
"lettres" noires très nettes apparurent reprér.entant les lettres sui­
vantes placées 1 1  une sous 1 1  autre : PYAX et JHA • .  ". joutons que deux té­
moins ont assisté à cette observat ion. 
11 tt 1 1  11 1 1  1 1  1 1  1 1 1 1 1 1  1 1  1 1  11 1 1  11 1 1  11 24 11 1 1  1 1  tt i l  l i  11 n 1 1  1 1 l i  1 1  1 1  11 11 1 1  
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Dans l e  courrier des lecteurs • • •  

================================ 

Dans le numéro 12 d' "UFOLOG IA" , nous avons publ i é  un texte très par­
ticulier de notre collaborateur Jean S IDER : 1 1 PLA IDOYER POUR UNE NOU­
VELLE FORNE D' INVEST IGATION" (page 2 1 ) .  La note de la page 22 résu­
mait la position du CFRU quant à l ' idée . Généralement , les bulletins 
qui osent publier un article un peu "choc" annon cent avec immodestie 
le bien-fondé de l ' opération. Nous ne respecterons poin t cette tradi­
tion car une bonne opposition ob j e ctive est souvent ?lus constructive 
qu ' un éventail de compliments. Nous laissons donc la parèle à l ' un de 
nos lec teurs , Dani el GI�RD , du Canada : 

- 11Dans son plaidoyer , Honsicur SIDER n ' y  va pas de main morte puisqu ' 
il prétend que nous nous somr.tes illusionnés en nous attardant sur les 
lignes orthoténiques , mégalithi ques , géologiques et autres au lieu de 
nous occuper de la première quest ion , à savoir pourquoi les OVNI s ' in­
téressent à la Terre. L' orthoténie ne se rapproche-t-elle pas de cette 
première quection? Est-ce là du temps perdu d ' avoir constaté l ' intérêt 
apparent des OVN I pour les failles par exetJ'>l e? Quant à moi , je dis 
non ! Aimé HICHEL a sacrifié beaucoup de temps et de patience avant de 
découvrir l ' existence des c�lèbres l ignes droites dont certaines , com­
me "BAVIC " permettent d' exclure cat égoriquement l ' effet du hasard ! • •  

Il serait trop long d ' énumérer toutes les études qui furent faites dans 
le cadre du problème des objets volants non ident ifiés. Et tout cela 
ne serait que du vent?Nous aurions fait du "sur-place" pendant trente 
ans ! Vous vous demandez également pourquoi les ufologues ont obtinément 
rassemblé des ''montagnes" de notes sur les nains) les boules etc . . ..  
A cela , ,je réponds : avant de pousser plus ovnnt une étud e ,  il est né­
cessaire de connaitre à fond ce qui co�stitue en fait le sujet . L ' on 
ne peut pas devenir géologue - par exemple - du jour au lendemain ,  
sans avoir &tudié longuement c ett e disd pli n (1 1 J,(1 problème est similai­
re pour les ufologues . Bt , pour avoir des résultats , il faut deo don-

nées ! Et ces données , il convient de les rasneMbler , de les recherche r ;  
voilà cc �ue nous fais ons depuis une trentaine d ' années , nous réunis­
sons ces éléments , nous essayons de les interprèter et nous émettons 
des hypothèses . Bt ces interprétations et hypothèses ne peuvent mener 
nulle part ailleurs qu 1 a. la question première : ; ;pourquoi les OV!Jis s '  
intéressent-ils à la Terre ?" Les ufologues ne sont pas des ar.�ateurs 
d 1 émotiono fort e s ,  au contraire ce sont des gens intègres à l ' esprit 
ordonno ct logique f Et si vous estinez qu ' i l est passionnant de tou­
jours accumuler les wêmes choses et do chercher des expl ications in­
trouvables • • •  Vous dites également �ue s i  les extra-�errestres vi ennent 
c ' est qu 1 11ils11 ont un but préci ::; .  Evidemment ! !  I'enri DORDELEAU avait 
même sug3éré que ceux-ci venaient pour prélever du sel t Bien sür , cela 
reste une hypothès e ,  mais quelle hypothèse ! • • •  Vous suggérez tout bon­
n ement d' abandonner tout ce qui nous a été présenté , autrement dit , 
toute la base de l ' ufologi e !  Ce que vous proposez est intéressant et 
même , à un certain point , réalisable ; mais il ne faut pas bouleverser 
l ' ufologie pour ce�a. Pour cc qui est de la suggestion à proprement 
parler, per•nettez-noi d ' a jouter ceci : l ' étude très détaillée d ' un sec­
teur lim::..té serait réalisabl e ,  r.1ais • • • par des ufologues de profession , 
c ' est-à-dire rémun érés ; car les ufologues consacrent déjà un t eups é­
norme à rassembler, à analyser et à diffuser les principales informa­
tions. Et ils ne pourraient guère a j outer l cela cette investigation 
des li eux puisqu ' ils doivent aussi travailler pour vivre • • •  Ceci dit , 
votre proposition est géniale , mais , pour être rP.alisable , il faudrait 
que 1 1  ufologie soit acceptée par tous lee gouverner1ents ,  à tel point 
qu 1 ufologuc serait une profescion comme ast ronome ou médecin . Et là , 
votre proposition entrera en j eu .  

Receve z , l•onsieur DIDlŒ, mes plus amicales salutati ons . 

Daniel GDARD 
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UN OVNI A CHOLET 

1977 : OBSERVATIONS DIVERSES 
Il tt Il 1 1 11 1 1 1 1 Il I l  " "  Il Il I l  Il" Il 1" I l l  Il Il Il I l  Il Il li I l  

�"N ouvelle Ré""pu1)lique" du 03 . 08 . 1 977 ) 

Un OVN I dans le c i e l  choletais? H .  Olivier Guinodeau assure en avoir 
aperçu un dans un champ, samedi dernier, à quelques kilomètres du 
centre de CHOLET , près du lac d e  RIBOU. Selon son témoignage , il é­
tait env. 23 h 30 lorsqu ' i l a vu une lueur très vive. "Sur le moment 
j e  n ' y  ai pas attaché trop d ' importance , pourtant , comme j ' étais in­
trigu é ,  j e  me suis rapproché n pied jusqu ' à  environ une vingtaine de 
mètre s".  ii. Guinodeau raconte encore qu 1 il a nett e�:�ent vu une sorte 
de disque de 3 ou 4 mètres de hauteur. "Cela n ' a  pas duré longtemps , 
tout juste 30 secondes • • •  " après , silencieusement , l ' engin a dispa­
ru. Un peu plus tard , avec des amis , H .  Guinodeau est revenu sur les 
lieux: 11Très distinctement , nous avons constaté ou ' une surface cir -
culaire de plusieurs mètres carrés d ' herbe avait .été écrasée • • •  " 

lfiSTERE A BRESSUIRE 
(riNôuvéifê-République" du 1 2 . 08 . 1977) 
Un bruit sourd a réveill é ,  au cours de la nuit de Mercredi à jeud i ,  
des habitants du quartier d e  l a  gare , à HONCOUTANT ( D . -S . )  Une étran­
ge lueur a été observée • • •  On pense qu ' il s ' agit de la chùte d ' une 
fusée ( ? )  ou d ' une petite météorit e .  
(NDLR/Ct' RU : d ' autres cas d ' explosions sont mentionnés dans UFOLOGIA 

N ° 1 2 ,  page 1 7 ,  sous la rubrique spéciale "Insolit e . )  

UN OVIH PRES DE N IORT 
TNô-üvéile R�pÜbÏi qÜCO du 30 . 0 8 . 1977) 

Trois témoins affirment avoir vu - mercredi vers 22 h -dans le ciel 
de VALLANS (JJ . - S . ) ,  un objet volant "ni rond , ni ovale" , très lumi­
neux et "qui sautait comme un ballon" . 

OVNI A ARCACHON 
'(iïSud-Ouest11  -du 24 . 08 . 1 97 7 )  

Au cours d e  l a  nuit d e  lundi à mardi , à ARCAChON , deux j eunes gens ont 
aperçu un OWl i. Dominique Caubet et Georges Cast el , 1 7  an s ,  domiciliés 
à Nérignac , passent leurs vacances à ARCACHm� . Lund i 1  au sortir d ' un 
spectacle , en regagnnnt le camping municipal des Abat illes o� ils sont 
installés , les deux garçons ont été témoins d ' un phénomène des plus 
étranges : au-dessus du cimetière , dans un halo de brume , une grande 
lueur orangée semblait stationner dans le ciel. Ensuit e ,  le mystérieux 
objet volant non identifié sc dépla�a de quelques dizaines de mètre s ,  
puis disparut définit ivement . Un rapport a été fourni aux gendarmes . 

NOTA : l 1 emploi d ' un calendri er , en sc basant 
sur les dates des journaux, permettra 
aux lect eurs de reconstituer les dat es . Archives : 

J . -L.  PROUST 
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En raison de la complexité d ' une enquête ufologique en cas d ' obeervation d '  
OVN I ,  le CFRU - plut&t que d e  publier à part un questionnaire-type dont les 
avantages ne compensent pas toujours les inconvénients - a jugé utile de ré­
un i r ,  sous forme de check-li s t ,  les princi paux points à noter afin de per­
mettre un enregistrement correct du cas en question. Nous remercions d ' avan­
ce les le.cteurs et enqu3teurs d "'UFOLOGIA" qui auront la présence d ' esprit , 
lors de leurs démarches,  de noter les points énumérés ci-d essous : 

Nom , prénom, adress e ,  âge et profession du ou des témoi n ( s )  oculaire ( s ) .  Da­
t e ,  heure et lieu de l ' observat ion. Conditions météorologiques au moment de 
l ' incident. Di rection du vent s ' il y en avait .  Nombre d ' objets observés. Di­
rection et forme de la trajectoire. Couleur ( s )  et forme ( s )  de l ' OVNI. Change­
ment ( s )  de forme s ' il y a lieu. Durée exacte de l ' observation ou de ses dif­
férentes phases. Présence éventuelle de lumières particulières. Dimension ( s )  
approximat ive ( s )  d e  l ' ob j e t par rapport à la Lune ou à un obj et tenu à bout 
de bras. Altitude du phénomène ou angle par rapport à la ligne d ' horizon • 
Bruits éventuels . Eatimation de la vitesse. Observa tions de détails curieux. 
Phénomènes électromagnétiques (boussol e ,  moteurs , déte cteurs • • •  ) .  Phénomè ­
nes de dessiccation ,  phénomènes ou effets sonores , calorifiques , physiologi­
ques (troubles nerveux, irritations , somnolence • • •  ) .  Traces sur le terrain 
ou radio-activité lors d ' un atterrissa�e. Effets sur les animaux. Mesures 
prises par le ou les témoins ( contact avec la gendarmerie, par exemple • • •  ) 
Photographie ( & )  éventuelle ( s ) .  Croquis si nécessaire et compléments divers • 

MESSIER  
Tous les astronomes amateurs 
de la Moselle ( e t  d ' ailleurs ) 
doivent contacter cet astre­
club : M. Patrick ROTH , 16 , 
rue des Maratchers , à 57600 
FORBACH. Té l. : 85 . 98. 10. -

CFRU- ESSON E 
Chri stian MACE - Résidence de la 
Nacelle - 4b , rue de la Papéte­
rie B t . Q-91 100 CORBEIL-ESSONNES 
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C.E .R.P.I. 
Une re cherche ufologique très 
sérieuse en BELG IQUE, grâce à 
notre confrère Henri DEPIREUX . 
Prendre contact au siège : 299 
AV. Georges Henri - 1200 
BRUXELLES - Belgique. 

L' INSOLIT E 
Bulletin de liaison de tous 
les amateurs d' insolite !  • • •  
L '  "INSOLITE" B . P .  N °  1 8 6 
7 1 007 MACON C EDEX 
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